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ABONNEMENTS. JOURNAL HEBDOMADAIRE ANNONCES

PARAISSANT LE JEUDI.CANADA BT STATS-TJNI8. Première insertion par ligne 
Insertions subséquentes........

Les annonces à longs termes seront pub’, les à des conditions avants-

— 10 cts. 
.. 6 cts.•»••• • e • • • e

50 cts. A LA FIN DK L'ANNÉE 
25 cts.

ÜN AN, PAYÉ D'AVANOK
Six mois "

75 cts. 
40 cts.Il .11

I gouses.
ALBERT GERVAIS, \ 

Propriétaire et administrateur. J
BUREAU ET ATELIER 

Roi Manbbac.{TÉLÉPHONE : No 43.
Pour pouvoir discontinuer do recevoir lo journal, il faut donner un 

avis d’au moins quinr.o jours avant l'expiration do son abonnement et 
avoir payé tous les arrérages.

L'abonnement date dn 1er et du 16 do chaque mois. Tout semestre 
commencé ao paie en entier. Rédigé par un Comité de CollaborVamrs,

13èmb ANNÉE JOLIETTE, JEUDI, 24 JUIN 1897. No 47

Bien que la Providence nous ait en- Que l'assemblée procède à l'élection 
voyé une abondante récolte, les pro- de MM. les Directeurs de cette Kan 
duits n’ont pu être vendus à des prix que ; qu'à cet effet, tu seul bulletin 
rémunérateurs. On en trouve une prou-1 soit rempli et que ce bulletin soit cou­
ve dans le fait qu'en 189 X le total des sidéré comme renfermant la décision de 
échanges au comptoir de compensation l’assemblée. Adopté, 
de Montréal (Montréal Clearing Hou- MM. les scrutateurs font alors le 
se), était de 8583,150,000, tandis qu'en rapport suivant :
1800 il ne s’est monté qu’à $527,859,-1 Nous, scrutateurs dûment nommés à 
000, soit une réduction de 855,291,000. | l'assemblée annuelle des actionnnaircs 

Aussi le commerce, l’industrie et la de la “Banque d'IIochclagu", ce jour, 
linance traversent des temps difficiles déclarons que les Messieurs suivants 
où la compétition et partant lus ris- élus directeurs de cette Banque, pour 
ques augmentent de plus en plus et l'année courante, viz MM. F. X. St- 
; tendant lesquels la prudence force les Charles, 11. Bickcrdikc, Chas. Cliaput, 
manques à tenir sans cesse de fortes ré-1 J. I). Holland et J. A. Vnillnncourt.

Signé,
EM. ST-LOUIS,
E. CUNNINCIIAM,

VICTORIA ga. c'est quelle représente les intérêts 
et la confiance de ses amis.

M. le vice président, 11. Bickcrdikc, 
I’Iion. M. ,1. D. Rolland. MM. N. L. 
ncnoiicourt, C. 11., L. E. Morin et Em. 
St-Louis rendent chacun en quclq 
mots bien choisis un gracieux homma­
ge au dévouement, de M. St-Charles 
pour les intérêts de la Banque.

Proposé par M. Alphonse David, se­
condé par M. El*. Basions : Que le
rapport de cette assemblée soit impri­
mé et distribué aux actionnaires, pour 
lotir information. Adopté.

Et rassemblée s’ajourne.
A une assemblée subséquente de MM. 

les Directeurs, M. K. X. St-Cbarlcs fut 
réélu président, et M. il. Bickcrdikc 
fut réélu vice-président pour l'année 
courante.

Il est probable que le bataillon 
des Royal Scots visitera Sherbroo­
ke. le jour de la fêle de la confédé­
ration et qu'il prendra part (i la 
célébrai ion des fêtes du jubilé, qui 
auront lieu à Sherbrooke co jour 
là. Le colonel Stratty a reçu une 
lettre du commandant du ô8e ba­
taillon de Sherbrooke, invitant le. 
Royal Scots à venir passer ce con­
gé national chez eux. On s'attend 
à ce que les Scots accepteront l’in­
vitation. Plusieurs autres batail­
lons de Montréal ont aussi été invi-

Vin Morin Crésc-Phates
Lundi, dans tout le Dominion, 

les drapeaux (louaient sur tous les 
édifices publics.

Pourquoi V
C’était le jour de la célébration 

rationnelle et solennelle du GOme 
V anniversaire du règne de sa gra­

cieuse Majesté, la reine Victoria, 
qui depuis son avènement au trô- 

toujours su faire une distinc­
tion en faveur et à l'honneur de 
notre pays, entre toutes les colo­
nies.

Est le grand remède du jour pour Unties les maladies des 1 tournons ou 
des voies respiratoires. Prenez le pour la toux, rhume.

i!
ues

grippe, bronchite, asthme et consomption.

PUISSANTESBROMAlie a
^TONIQUE

Reconstituant du sang et de» nerfs qui donne force, vigueur 
et santé aux jicrsonncs faibles et pitiés, aux çonva- 

lesccnts relevant de maladie.

tés.
L’Angleterre est tellement puis­

sante que l’on dit il bon droit que 
le soleil ne socouelic pas sur l'éten­
due de ses possessions.

serves.
Notre circulation croissante a décidé 

vos directeurs à émettre en février der­
nier 8200,0(10 de nouveau stock, pour
compléter lo 81,000,000 de capital au-1 L’ordre du jour étant épuisé, M. le 
torisé. Les actions nouvelles, émises ;V Président se lève et parle des prêchai- 
120, ont été promptement souscrites I n0H |'ètes du jubilé de la Peine dans les 
ayant le 31 mai dernier, et à cette tier | termes suivants : 
nière date, 8185.1)50 en avaient été “Avant de finir, je crois do mon dc- 
payées. . ... voir de vous rappeler que dans ce pays

Lu prime sur ces actions, ainsi que nous jouissons de tous les bienfaits que 
les prolits de 1 année ont permis do por- peut assurer la Constitution Bvitanni- 
ter le fonds de réserve à 8400,000. que. C'est dire qu'à l'occasion du 

Vendant l’année, les valeurs du tré- OOèmc anniversaire du couronnement 
sor ont été dûment vérifiées et des ins- J0 Sa Gracieuse Majesté la Reine Vie 
poêlions ont été faites au bureau-chef tovia, nous devons, de grand cœur, faire 
ainsi qu'aux succursales. des vœux pour que pendant longtemps

Lo résumé du compte des prolits et encore, elle soit conservée à l’affection 
pertes ainsi que le bilan de la banque Je se8 loyaux sujets, au bonheur des­
vont nous renseigner davantage sur sa <|nels elle a consacré un des règnes les 
position au .11 mai dernier. plus longs et les plus remarquables par
Vouipie «le profil-, et perfex les grands évènements dont il a été té­

moin.”

Dans nul autre remède pour le sang, 
les résultats des progrès de la science 

n’ont été si constamment utilisés, que 
dans la Salsepareille d’Aycr.

Scrutateurs.

% (In véritable II eau
L'humidité est pour tous ceux qui 

toussent un véritable lléau, ils doivent 
à tout prix en éviter les mauvais effets 
et redoubler de soins et de précautions. 
Le BAUME lt 11UM AL est le remède 
par excellence dont ils doivent faire 
usage.

C'est un Ionique siimukmi cl digestif qui guérit lu Faiblesse, l’A­
némie, Chlorose. Tuberculose, Consomption, Épuisement nerveux,Dys­
pepsie, Maladie de l’Eslomite, du Foie cl des Rognons. Il est très re­
commandé citez les convalescents cl surtout chez les femmes relevant 
de maladie. Ce remède Ionique composé des principaux médicaments 
fortifiants et reconstituants est agréable au goitl cl peut être pris indif­
féremment par les hommes, les femmes cl les enfants avec un grand 
avantage. Ce remède ne nécessite aucun travail de l’estomac pour 
être absorlié. C’est un composé de phosphates, île bœuf peptonisé, etc. 
qui passent dans le sang aussitôt pris et par conséquent agissent beau­
coup plus promptement qu’un très grand nombre de médecines recom­
mandées contre la faiblesse et la consomption et qui exigent; toute une 
digestion pour être absorbées. Un grand nombre île médecins prescri­
vent lotis les jours le BROMA dans leur pratique et s’en trouvent très 
bien. Tous ceux qui on ont fait usage déclarent que c'est le meilleur 
tonique connu.

Le BR.OMA guérit les hommes et les femmes faibles, déprimés, 
nerveux et dyspeptiq

Le BROMA guérit les jeunes filles ou femmes pâles, faibles,anémi­
ques. nerveuses, dyspeptiques et portées à la constipation.

Le BROMA guérit les jeunes enfants faibles, anémiques avec porte 
d’appétit, scrofuleux, rachitiques.

ACHETEZ LES BILLETS
DE LA

Société Nationale de Sculpture#V
(a responsabilité limitée) 

Société établit) dans lo but d'encoura­
ger et d’aidor les arts do la Sculp­

ta rn, do l'Architecture et do 
la Littérature.*

La femme (pii préside actuelle­
ment fi s'.vcdestinécs, est notre au­
guste isouvcvaine depuis 18:17 et

- v nous avons eu maintes fois oeca-
— - sion d'apprécier sa générosité et 

son esprit de justice.
Donc, malgré que nous soyons 

français de cœur cl d’origine, nous 
saluons avec bonheur et confiance 
sa lîOièmc année de règne en de­
mandant à Dieu, le souverain des 
souverains, qu’il prolonge tcncoro 
de plusieurs années sa durée, pour 
notre avantage.

Si les journées de Si. Mustache 
k et de St. Denis jettent dans notre 
m histoire nationale des pages ronges 

de sang, le 21 juin 1807 doit nous 
laisser un souvenir autrement inef­
façable.

D'un bout à l'autre de la Confé­
dération, c’est une réjouissance 
publique en règle qui a eu lieu 
lundi et mardi.

Partout des démonstrations ont 
prouvé que la nation, et en parti­
culier la race canadiennc-françaisc 
junml il le faut se montre à la hau­

teur des circonstances.
Pneumonie et Pleuresle

Le 2ü tie Juillet les citoyens tie 
Charlottetown seront de nouveau 
appelés à se prononcer sur le Scott 
act. Ils devront voter pour son 
maintien ou pour son rappel.

C'est la sixième fois depuis huit 
ans que les habitants de la capita- 
insulaire sont appelés à voter sur 
cette loi prohibitive. Le premier 
vole; fut pris en 187!), alors que 
l'acte fut approuvé par une majo­
rité île r>84. Mais celle majorité fut 
réduite à 40 en 1801, puis à 20 eu 
1887. En 1801, les adversaires du 
Scott Act l’emportèrent par 14 voix 
et les trois années suivantes, il n’y 
eut t'i Charlottetown ni prohibiti­
on ni licence. Mais eu 1804 l'acte 
fut de nouveau mis en vigueur, 
après qu'au plébiscite eut donné 
une majorité de 22 à ceux qui vou­
laient la prohibition. Lo Scott Act 
n’a apparemment fait aucun bien 
â Charlottetown, car le vice de 
l’ivrognerie n'a pas diminué.

LA F A IB L E SS ILDT. TÉ~o senti- 

ment de fatigue, la perte (l'appétit et 
la prostration nerveuse sont chassés par 
Hood's Sarsaparilla, comme lo brouil­
lard par le soleil levant. Pour réaliser 
le bon de celte médecine, faites en un 
essai.

■lii
3

Incorporée par lettres patentes,
Le 18 Juin 1895.

FONDS CAPITAL - $50,000.
Distribution tons los Mercredis.

Pour les 12 mois finissant le ill
Ces paroles furent couvertes d’ap­

plaudissements.
L’hon. sénateur L. J. l’orget, au 

nom des actionnaires présente alors l’a­
dresse suivante :

mai 1897.
crédit

Uali.me nu crédit tic l'rotlts et
Vertes 30 mai 1800..... .......

Profits pour l’nuuôc finissant 
le 211 «uni 18M7, déduction fui­
te* des fraie d'administra- 
lion, intérêts Hiirdé|»ôte, por­
tes et pertes pmbiblt s.......

Primes sur nouveau stock......

lies.Valeur des Objets d’Art.
81.500 81.500

500 500
250 250
100 100
60 100
25 160
10 100

6 160
2 200
1 300

Un lot
$t,tar,.10

ii
2 " 
6 "

“A Monsieur F. X. St-Glinrlos,
Président de la Banque

d'Hochelaga,

78,211.12
:i7,I10.l)(l

■$110,416,«7 10 " 

30 " 
100 " 

300 "

débits

Dividende 3* p. c. pay6 le 1er
décembre 1890.....................

Dividende 2tj p. c. puyû le 1er
juin 1897.............. $29,050.011

Intérêt payable n»r nouveau
stock le Ipr juin 1807.............. 1,000.24

Porté au Fonds de Déserte.. .66,UU0 vu 
Dalaitrc au crédit de l'ndlts et 

Vertes, 31 mal 1807.............6,420.33

Marché de Joliette.Louis Franchère, L. D. S.“Monsieur
“Les actionnaires de cotte Banque 

n’ont pas oublié que depuis sa fonda­
tion, en 1S7-1, vous n’avez cessé delu! 
prodiguer vos talents administratifs,

_______ $ii9,446.r,71 volro temps presqu’en entier, et nous
Lo tout, respectueusement soumis. | ^*ru,is même, votre sollicitude. Dans

l'éprouve comme dans la prospérité, 
dans l’épreuve surtout vous avez par 
une énergie indomptable, contribué plus 
que tout autre à tenir tête à des orages 
qui ont ébranlé d'autres institutions 
plus fortes.

“Quand on a été à la peine, il est 
juste qu’on soit à l’honneur.

“Plusieurs fois déjà, les actionnaires 
de la Banque d'Hochelaga vous ont. 
exprimé leur appréciation d’aussi émi­
nents services. Plus d’une fois, ils 
raient voulu que celte expression prit 
une forme plus substantielle ; mais 
votre désintéressement s'y est opposé.

“Il nous fallait donc recourir à un 
autre moyen et nous espérons l'avoir 
trouvé.

“Apprenant que vos directeurs se 
proposaient de vous offrir votre buste 
en bronze, comme une marque de leur 
estime, nous n’avons pas voulu qu’ils 
le lissent seuls. Nous nous sommes dits 
que tous ensemble, nous vous prierions 
d’accepter dans ce buste, si artistcmcnl 
rendu, un témoignage de notre gratitu­
de et de notre confiance, vraies et inal­
térables comme le bronze.

“Nous souhaitons que pendant do 
longues années, ce buste vous redise, 
comme il le répétera à nos arrière-ne­
veux, la large part que vous avez prise 
à la prospérité toujours croissante do la 
Banque d'Hochelaga.”

L honorable sénateur Forget propo­
se ensuite, secondé par M. Adolphe 
Boy : Que vu qu’il est impossible que 
tous les actionnaires signent cotte 
adresse, le Bureau de Direction, ainsi 
que le proposeur et le sccondcur soient 
délégués par tous pour la signer. Adop-

$28,000.00 Samedi, 19 Juin 1897Docteur en Chirurgie Dentaire, 
Gradué aux Ktati-Unis et au Canada,

GRAINS.Professeur au col­
lège dentaire do la 
province de Québec. 
Extraction des dents 
sans douleur, dentiers 
en or, platine, alumi­
nium, "métal extra lé 

ger et incassable" avec ou sans palais, cou­
ronnes en or et en porcelaine, traiiomont des 
dente et dos maladies do la bouche, plomba­
ges de toute sorte, ouvrage garanti, prix 
modéré-

$3,360 8 cts. 8 cts. 
.0 26 . 0 30 
.0 60 . 0 70 
.0 00 . 0 00 
0 70 . 0 76 
0 36 . 0 40 
.0 40 . 0 60 
.0 00 . 0 00

Lots Approximatifs 
100 lots du 1er gros lot 81 8100
100 " 2me " 1 100
100 " 3me » 1 100
100 » 4me " 1 100
999 »
999 "

Aroino par minot 
Orge par 60 lbs.
Blé par minot.
Pois par minot 
Sarrasin 60 lbs...
Blé-d'Inde par minot 
Graine de mil do.
Graine do trèfle par lbe..O 00.0 00
Graine de trèfle blanc..... 0 00 . 0 00

VIANDES 
Lard par 100 lbs...
Lard frais par lbs....
Lard salé do „
Bœuf par lbs...... .
Mouton par lbs 
Agneau par quartier 
Veau do do . ..

•eeeeeeeee

(Signé) F. X. ST-CIIABLES,
Président.

•••••••••#•••e

f HI < IX
Au 31 mai 1897. 

passif

1 999
1 999 •••••••••e

Capital versé.... 
Fonds «lo réserve.

.$986,660.00
4UO.OUU.UU

l'rotlts et Pertes............... 6,490.88
l’omis «le garantit' îles emp. i!<>,ooo.no
Divitli'inlvs non réclamés . 6SU.UU
Divhlvmlii

1692 me Sto-Cathorlne,
(En face de Dupuis & Frùrca, MONTREAL.)

Montant Total $5,748

Prix du billot, 10 cts ; 11 billets, 
$1,00 ; 100 billets, $8,00.

Li Swiett Nationale de Sculpture
Bureau principal, 104 rue St-Lau 

rent, Montréal.
Boit» B. de P., 1025,
Liste de quelques lotie qui ont été 

gagnés depuis le mois d'août 1895 :
S. Clermont, Rigaud, P. Q, $1.600 ; 

F. Denis, Rockland, Ont., $1.600 ; J. 
Clément, Montréal, $1500 ; T. E 
Barbeau, " $1.500 ; O. La-
fortune,
Ecrément,
Kinnon, Québec, $400 ; L. N. Rioux, 
$500 ; J. B. A. David, Montréal, 
$500 ; II. Christin, Longueuil, $400 ; 
J. M. Dufresne, Ass.-Gérant Banque 
National, Montréal, P. Q,, $400 ; Art, 
St Germain, Lowell, Maas, $400.

Billets à vendre ehe* A Servals.
Toutes les commandes reçues par la malle 

devront être accompagnées d'un timbre de 
3 contins. c août la

6 00 . 6 50 
..0 06 . 0 08 

0 10 . 0 11 
0 03 . 0 06 

.0 04 . 0 07 
.0 46 . 0 60 
.0 60 . 0 80 

VOLAILLES ET GIBIERS 
Poules par couple 
Poulets do do 
Dinde do
Oiea
Perdrix do

Sûres, efficaces, faciles—HOOD’S 
PILLS, 25c.puyublu lo 1er

irieloîTenapisseois^
< 1 DO CANADA ]
! ! Notre livret " Htm U Ptftr" et e» eeeee. ,

, timed d'icbutulott» de TeeUeekeefeer RA , 
eldeecee, Selleee, Bureeue, Set* Wikfl, ,

. , Hotels, oeMieu.ee, eereei eeeee «e eeeee ,

. eurdemeede, EtriveieneeeoeeeeleUdteeel,
, , quelles UemWee eue veelee lefteiet es le ,
, , pute aie veee eeulei p-yee.â

SéllIlillllllHIlSMSMf

jlllll Ib'j7 eeeee ............  30,960.24(
.$1,442,633,47

Dû à iVoutrvH banque* en
l»ay* ôtnmgcr.......................

Itillvlrt tie lu bamiuv en cir- 
cululion 

IK-l'ôts no

Le portrait de Bryan par un de 
nos grands confrères.

“Ceux qui ont entendu Bryan 
dit-il, n'ont pas eu de pci ne à s'ex­
pliquer la popularité qu’il a acquise 
connue orateur.

Très supcrliciel dans ses raison­
nements. il parle d'une manière 
captivante et ses paroles sont com­
me des traits pyroteeniques. M. 
Bryan tient réellement ses audi­
teurs sous le charme do sa parole, 
il a l’avantage d’être réellement 
convaincu que ses vues sont les 
seules vraies, notables et profita­
bles et que ce qu’il 
bat est immoral. Lorsque le raison­
nement lui manque il le remplace 
par une anecdote, et pour un 
(litoirc qui ne se mélie pas, le tour 
est joué. 11 est un curieux exemple 
d’un homme phénomène capable 
d’argumenter tandis qu'il est tout 
à fait incapable de raisonner.”

Cela n’est pas très flatteur pour 
le grand personnage (pii aspire 
premier poste de la république en 
11101), et veut que tout le monde 
roule sur l’argent sous sa sage ad­
ministration, remarque “l'Espé­
rance, de Falls River, Mass.

UU-22,727.71

838,207.00.eeeee .........
|iortant pas lnl6-Manchester, N. II., la .Tan., 1893. 

ltoy & Boire Drug Uo. Messieurs : 
—Je soussigné cerlitic que votre remè­
de comm sous le nom du MENTHOL 
COUGH SYRUP, est la plus excel­
lente préparation que j'ai jamais em­
ployé contre les maladies suivantes ; 
Bronchites, Aigue, Chronique, Asthma­
tique, Toux opiniâtre, Phthisie, Pneu­
monie, Pleurésie, etc. Ainsi c'est 
plaisir que je recommande cette prépa­
ration à toutes les personnes qui souf. 
front des maladies ci dessus mention­
nées. Votre humble serviteur.

E. N. Fuiikuk, M. D.
No 21 rucAmory.

rets eeeee ...............................1,078,63 *.0(l
Dépôt* portant intérêt*. 3,«80,136,60 
Traites «le» aguiioeH sur le

Iturvau-chvf non payées. .28,290.92 6,047,959. VJ .0 36 . 0 40 
.0 60 . 0 80 
.2 00 . 2 26 
.0 80 . 1 00 
.0 00 . 0 00 

LEGUMES ET FRUITS.
.0 40 . 0 60 
.0 26 . 0 30 
.0 26 . 0 30 
.0 30 . J 36 
.0 08.0 10 
.0 10 . 0 12 
1 00 . 1 26 
0 03 . 0 06 
0 00 . 0 00 

.0 80 . 1 00 
LAITERIE ET DIVERS.

.0 16 . 0 18 

.0 16 . 0 16 

.0 12 . 0 13 

.0 10 . 0 12

$0,4110,649.11(1Y ACTIF
Or et Lisent........................... $117,41:5.80
ItillvtM de la Puissance... 691,600.ou 
ltilleteet chèques d'autres

banques ......... .......... 309,100.0.3
Dft par d'autre* banques 

eu Canada ....... .....
Dft par d'autres banques 

en Angleterre et vu pays
étrangers........................... 234 108.13

Debenture* de lu pulssan- 
saitce du Canada..

Autres debentures..
Dépôts an

do #••••••••••

VIN STE-EMELIE !$1.600 ; J. E. 
$1.600 ; W.Mo-

«. 911,1119.34 Patates (2 minot») 
Navets par minot 
Carotte do 
Oignons par minot 

do par brosse. 
Ail par tresse

_______ __ _ Fèves par minot
n a J°JjI^TTK’ P" 9'. .... Choux (la pomme)
Ce vin produit uno grande quantité Noix par minot.... 

do sang, étant do pur raisin ; il ost le Pommes par minot 
sauveur des personnes faibles do sang 
et do constitution maladive.

—En vont» chez—
MM. R. Stafford, 8. P. Champoux,

G. Champoux, G. Lafortune, Camille 
Barrette, Joseph Roy, Jollotte.

avec
TONIQUE

FORTIFIANT
STIMULANT.

••••eeeee»
.2118,176.79
. vo.oju.oo

gouvernement 
en garantie du la circu­
lation ........... ...... 39,814.00

Prêt* à demande sur nr- 
timiH et debenture*............457,143.47 $2,059,283.24

#.•••••##•
COlIt- J. S. AYBRAM, ••••• ••• eeeee

•••••••eeeee

Pillet* escomptés courants 4 201,848.40 
Pillet* va souffrance (per­

le* déduites)..
Autres dettes 

par hypothèques ou au­
trement ......... .....

Hypothèque* mur proprié­
tés vendues par la ban-

aul/li4iiioml»ie DiiWy
. l,23ll,r,7

giirantl.*
, L’honorable II. T. Duffy, cummis.sai-

re des traveaux publies, dans lo cabinet 
Marchand, le seul des ministres provin­
ciaux, dont, la réélection ait été combat­
tue, a été réélu par 525 voix de majo­
rité.

.63,944.111 Beurre frais par lbs 
do salé do 

Œufs par douzaine.
Saindoux par lbs...
Sucre par lbs........................ 0 07 . 0 08
Sirop d’érablo par gaUon.,0 70 . 0 80
Miel par livre................... 0 00.0 00
Laine par livre.....................0 40 . 0 60
Laine enécheveaux par lb.0 60 . 0 66
Savon...............
Peaux par livre 
Foin par cent bottes
Foin par botte..........
Paille par botte,....
Étoffe la ve

l-e* arbre» fruitiers el d'orne­
ment.

Arbrisseaux, Rosiers, Vignes, etc , 
aptes à la transplantation, ainsi que 
patat<îs do semence.

Nous avons l’assortiment le plus 
complet et varié et les meilleures mé­
thodes de propagation. Tous les ar­
bres sont préparés sous notre propre 
surveillance pour le transport et mis 
à l’éprouve dans nos vergers expéri­
mentaux, loi seule qu’ils y aient enco­
re sur une pépinière au Canada.

Agents demandés.
Un soin spécial donné aux ordres à 

remplir pour les parcs publics, les ci­
metières et les boulevards.

Contrat» d’entreprise à volonté 
quand il s'agit de fournir des arbres 
pour des vergers entiers,

N'aohetei pas des étrangers quand 
nous sommes en mesure de donner en 
tout temps plus de satisfaction qu'eux 
sous tous les rapports.
au^tVSa^dT ■°nt BCOllœSt<e * DàV™ MlDOB, “t k »ul

SEÊr- - — sttâtMyïfls
STONE A WELLINGTON, gnuodeure, une pour les familles 

Toronto, Ont. privées et l'autre pour leo oolièges, 
1 Pépinière de Forthill, les promises hôpitaux, couvante, etc. loaayaaJI 
| cultivateurs d'arbres osasdlsno, jet voua on aura# aatiafah. ifév.la

<|I10...................................23,195.00
Propriété* foncière*.........  00,842,01
Ktlillcen «le lu banque, 

umcuVli'iiicnt et autre» 
voleur*............ ...............81,191.93 4,432.269.42 «MU

$0,490,642.00BANQUE à’HOCHELAGA DAVID MADORE,(Signe)
M. J. A. PU KN 1)K KG AST, , 

Gérant-Général.
IMPORTATEUR DK

Ferronnerie, article de ferronne­
rie, coutellerie, instruments aratoi­
res, faulx, fourches, vitres, huiles, 
peintures, vert de Paris, fer en bar­
res, acier en barres, etc.,etc.,

381, 38.1, 385, Hne M-Panl,
Coin de la Rue St-Gabriel,

MONTREAL.

ASSEMllbÉE ANN1FF.I.I.K M. St-Cliarlos répondit en termes 
Il est onsuite proposé par M. K. X. I appropriés aux paroles de l’adresse.

St-Charles, secondé par M. H. Bicker-1 Bans le cours do ses observations, il 
dieke.

Quo lo rapport qui vient d’être lu I anciens collègues et amis qui ne sont
plus, les regrettés MM. Claude Molan- 

Preposé par M. L. N. Dononcour, (J. yon et Michel Laurent. Dans les jours 
IL, secondé par M. A. V. Roy : d’épreuve, ils sont restés comme lui fer-

Que les remerciements des action- moment résolus de lutter envers et con- 
naircs sont dûs il M. le Président, il M. tre tous pour maintenir l’existence do 
lo Vice-Président et il MM. les Direc- la Banque. 11 lit ensuite un intércs- 
tcurs, pour leur bonne administration sent précis historique do la Banque, 
des affaires de la banque, pendant l’ex- établissant lo piquant contraste entre 
ercice financier qui vient de so terni- sa position il y a uno vingtaine d’an- 
ncr. Adopté, nées et celle qu’elle occupe maintenant.

Proposé par M. L. E. Morin, sccon- A propos des louanges qu’on vient de 
dé par M. J. P. Lobol : lui faire de ses talents administratifs, il

Que des remerciements soient aussi dit qu’elles doivent être exagérées puis- 
votes au Gérant-Général, à l'Assistant- qu'on lui rappelle qu’après avoir plus 

lu ' Gérant, et aux autres officiers de cctto d’une fois refusé de l'or, il accepte 
I Banque, pour le zèle qu’ils ont déployé ; maintenant du bronze. Eh I bien, oui,
I dans l’accomplissement do leurs devoirs ' ce bronze a pour lui plus do valeur que 

L'année fiscale quo nous venons do respectifs. Adopté. ' l’or parce qu’il y voit uno expression de
finir n’a pas vu renaître la prospérité Proposé par M. 0. Lebel, secondé l'estime et de l'affection des actionnai- 
il longtemps attendue. ‘ par M, 0, X. Tranchemontagne : ' res, ear s'il aime la Banque d'Hoehela- ]V

.0 06 . 0 06 

.0 04.0 06 

.6 60 . 7 00 
.0 10.0 13 
.0 04 . 0 06 
.0 60 . 0 60 

LEDUC,
Clerc dm Marché.

La vingt-troisième assemblée annu­
elle des actionnaires do cotte banque a 

lieu le lf» juin, dans les bureaux de 

la banque
M. K. X. St-Charles est appelé au 

fauteuil.
M. M. J. A. l’rcndergast est prié 

d'agir comme secrétaire.
Lo secrétaire donne lecture des un­

do la “Gazette du Canada” eoa-

••••••••••••
##########

fit uno touchante allusion à deux de ses

” MENTHOL 
■■ PLASTER

aou «
soit adopté. Adopté. ee >rge..........

JOSEPHe6
99 Jf «flttJnlî •!? terribles douleur. d»ns lo 

*r,de;iuf. t>iu-<eursAttmcv jute la 
A du ctmtui-% l Octiiquo». iUvrii<m;.H:irx 
% etc., vins y n<*u c up»»-r. le me vrocui *i 1,3
W ea jdVrc l» il !.. Mrtillu'L Jo lu. iim 

Lige de vaste. Je ne toadian p.» pour Iim 
lut tkuvcr do <• t rmi»Utre.

LU*. îsU.ClIR 1ST, Port llnpe.

f hanaati» |»oeipp.o
u

Messieurs les marchands de la 
campagne sont spécialement invi­
tée à voit nos marchandises et à 
demander nos prix avant de placer 
leurs commandes.

9enonces 
voquant l’assemblée.

MM. Emmanuel St-Louisct E. Cun­
ningham sont, nommés scrutateurs sur 
motion de M. A. llnza, secondé par M. 
Edwin llurtubiso.

Le président donne ensuite lecture 
du rapport suivant :
A Messieurs les Actionnaires do 

Banque d’Iloeholaga.
Messieurs,

«VA! Msfi*x‘î?.05-..ï‘.u.te- y
do Goto, nt Douleur* ZlueouUtru .%
quelconque# *

Dépôt général pour le Canada deal 
médicaments et spécialités de la
“CURE D’EAU KNEIPP”

/T\a livres, cafés, aonpe lue* 
V? J fiant», tube en osoutohowJ 
fl sandales Kneipp, ato., ete.

Catalogne envoyé eer de* 
mande.

HENRI LANCTOT, |

nu ras Bt-Laawk 
34 détt la.

9e PrlxIDavl. * Lnnnu Co.1.14, 
koo. I s.u. l’rotxieuuv. M

Séiieotit«@«e^

—Pour 25 cts vous pouvez vous pro­
curer une once de bon parfum, venant 
des meilleures fabriques françaises, au 
magasin de Albert Qervaia. Le parfum 
est excellent et moins dispendieux que 
«•lui mis sa boîte et richement scellé, 

sa, vans*-teas.

T
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Noviciat, et là il nous a été donné maire Renaud lut à son tour, une 
de voir le plus grand spectacle qui adresse aux noms des citoyens de 
ne se soit jamais vu. Nous vou­
drions être capables de faire un 
travail complet de cette grande 
illumination en indiquant tous les 
détails des inscriptions qui étaient 
artistiquement placées dans chacu­
ne des vitrines de ces magnifiques 
établissements rcligicuxqui font la 
gloire de .follette, mais nous y re­
viendrons. La foule réunie à con­
templé avec bonheur et satisfac­
tion tout le travail que se sont im­
posé nos bons religieux.

Au retour, les élèves assistèrent 
à un feu d’artifice d'une grande 
beauté dans la cour du collège.

Le collège .Juliette possède une 
cour d’une incomparable beauté; 
c’est un parc magnifique dont 
n’importe quelle ville serait Hère.
Un avait mis mardi soir à contri­
bution tous les avantages qu’elle 
possède.

La cour du collège illuminée sur 
un parcours de dix arpents présen­
tait un aspect réellement féerique.
Sur le devant de l’édifice était 
l’inscription “Alma Mater” en let­
tres d’une douzaine de pieds de 
haut et formées par des lanternes 
chinoises habilement disposées.
Rien n’a été épargné pour satisfai­
re l’attente des milliers de specta­
teurs venus pour voir le feu d’ar­
tifice, composé de tour de feu, fon­
taines lumineuse, jets, fusées, tout 
était dirigé avec art, mais ce qui a 
surtout soulevé l’enthousiasme 
c’est la représentation des mots 
“collège .toilette, oit ans” en Ici tri 
de feu agréablement nuancées de 
plusieurs couleurs. Le feu d’artifi­
ce s’est I •rminé vers minuit.

La température était superbe et 
toute la population était sur. pied, 
chacun était heureux de revoir 
ses camarades d’autrefois et de 
leur serrer la m tin. Un estime à 
iiOtJU le nombre des étrangers pré­
sents et qui assistèrent à ce grand 
spectacle dont le souvenir restera 
à jamais gravé dans leur mémoire.

Mercredi matin, une messe Pon­
tificale a réuni dans l’église pa­
roissiale tous les anciens élèves.
Mgr Duhamel officiaif. ayant com­
me assistant, M. l’abbé Ménard, 
curé do St-lv loi tard de Napierre- 
villoet M. l’abbé Daignault. curé 
de Sto-.l tilic, comté de Vcrchèrcs, 
assisté du très liévd P. I). Lajoie.

L’ETOILE Dü NORD U. Jodoin, E. E. M., Varennes ; V. 
Plinte, C. S. V. ; P. Z. Bernier, 
Ptre OMI, Ottawa ; J. N, Arpin, 
comptable, Montréal ; J. R Picard,
E, E M , Linoraie ; Joe. Marion, 
M. D, St-Lin ; Che. II Lavallée,
C. Houle, Pire, Berlin, N. H. ; H. 
Beaudoin, comptable, Montréal ; 
J. A. T Beaudry, vicaire, Ôte Bri 
gide, Mo atréal ; Henri Martel, l’cre 
curé, B onfield, Ont ; J. N. Ferland, 
vicaire. St-Louis du Mile End, Al­
cide Richard, cuit., S:-Liguori ; J. 
B. Vermette, commerçant, Mont­
réal ; J. A Larockelle, marchand, 
Joliette ; Camille Côté, M. D„ Marl­
boro, Mass., Louie de Grandpré, 
M. I), P. It. Goyet, Avocat, Mont 
réal ; A. E Thibaudeau, N. P., ré- 
gistrateur, Ste-Julienne ; J. A ut. 
Beaudoin, notaire régistrateur, Jo- 
batte ; N. Désy, notaire, S orel ;
F. X. Paré, marchand, Sl-Ambroise, 
A, C. Dugae, Ptre curé, St-Clet, A, 
Sylvestre, Sec. Bept. Agric., Qué­
bec, J. C. Hogue, marchand, N. Y.
D. Piché, Ptre curé, St Joseph du 
Lac. J. H. Dupuis, Ptre, ancien 
curé, Bon Pasteur, Montréal, A N. 
Boucher, C S. V., Préfet des études, 
Iligaud, M. A. L. Aubin, notaire, 
Ville do Bertbier, II. H. Beaulieu, 
marchand, Ste-Elisabeth, J. U. Uer- 
vais, (Holier, Joliatto, L M Cor- 
nellier, marchand, St-It^mi, J. L. 
A. Masse, médecin, St-Thomas, J 
Asselin, médecin, Montréal, Dr A. 
Loucher, médecin, Montréal, Joseph 
Lamoureux, Cultivateur, St Gutk- 
bsrt, Arsène Denis, cultivateur, St- 
Norbert, Camille 0. Forest, (Jl-rcs 
de St-Viateur, St-Denis du lticlu- 
liou, Olivier Dufresne, Contrôleur de 
'a cité de Montréal, A. Cabana, N 
P. J oliette, J. II Comtois, Mar­
chand, Montréal, D. A. DostaV-i 
Archt.-Entreprenenr, Joliette, L II. 
Faquin, marchand, Soreî, L 11 
Masse, C. S. V. Professeur, Outre- 
mont piès de Montréal, L. B. Da- 
fort, C. S. Y Jos. II Guibault, 
marchand, Joliette, Jos. Ouimet, 
Architecte, Misfoula Montana, J 
H. Delisle, Joliette, W‘ Lasalle, 
Manville It. I. Adélard Faquin, St- 
Dilace, J. Lyeias Beaudry, New -

élèves qu’il nous reste encore à A’ 
mentionner.

Les tables étaient copieusement 
dressées : viandes, mets de toutes 
espèces, les vins les plus recher­
chés abondaient. M.i le recorder 

c Montigny retenu à Montréal 
x>ur des raisons majeures et qui 
devait présider le banquet a été 
remplacé par le Révd P. Beaudry, 
curé qui a proposé les santés, dont 

principales sont : S. S. Léon 
XIII, à S. (1. M. la Reine Victoria, 
Impératrice des Indes, à l'épisco­
pat Canadien, réponse par le Juge 
la by, à la France, réponse par M. 
Kleczkowski, consul de France, À» 
l’instruction publique, réponse par 
M. de la Bruôrc, surintendant de 
I"Instruction Publique, aux clercs 
St-Viateur, réponse par le P. Du- 
clmrmc, sup. général des St-Via- 
teur au Canada ; aux professions 
libérales, réponse par J. A. Renaud, 
maire de ,1 oliette, aux anciens pro­
fesseurs, aux élèves des Etats- 
Unis, réponse par M. Gadoury, cu­
ré de Salem, Mass., il l’hon. Bar­
thélemy Joliette, fondateur de la 
ville, à l’agriculture, réponse par 
J. 15. A. Richard, aux élèves ac- i 
tucls du collège, réponse par Wal­
ter Lamarche, médecin, Cambrid­
ge, Mass., et Wilfrid Landry, élève 
finissant. Splendide déclamation 
par M. .1. U . McGow». Les toast 
n’étaient pas encore terminés ii 
4.:ii) heures, quand le Délégué 
Apostolique et les autres Prélats 
durent quitter le banquet pour le 
départ du train. Le ltévd P. La­
joie a exprimé ses remerciements 
au nom de tous au délégué et aux 
évêques qui l'accompagnaient.

1.0 Père Supérieur et d’autres I 
notables sont allés reconduire le 
délégué à la gare et les discours se 
sont continués jusqu’à 5 heures.

Le soir à 8 heures il y eut 
tente, une séance intime et frater­
nelle, où d’éloquents discours ont 
été prononcés par MM. George 
Leprohon l’un des élèves du 1er 
cours, le ltévd M. Ménard, M. le 
Dr DcGrnndpré, C. A. Cornellier,
Révd M. Uvignc, Mgr Duhamel,
Révd M. Jos Bonin, M. Odilon 
Desmarais et M. Emery Ladou- -, 
cour.

Des chants canadiens, par le , 
chœur des élèves, avec accompa- . 
gnement d’Orchcstrc.

A, Boucher, maître de chapelle, 
Montréal ; S. B. F. Maynard, ptre

la ville; dans sa réponse l’Ablé- curé de St-Edouard de Napierville ; 
gat it manifesté la satisfaction qu’il a. Pelletier. C. S. V.,Académie Si 
avilit de se trouver en Canada; il j. Bte ; Z. Bslleville, cultivateur,

lier iï ses oreilles er est satisfait de ^«ome, pire, Montréal ; J.
ce qu’il a vu. 11 est heureux d’as- .• Purre Sylvestre, M. D„ Mas- 
sister au cinquantième nnniver- kmongô ; G. L. McGonville, Jo- 
snire du collège et de voir tant lutte, Hercule Coutu, marchand, 
d’élèves réunis pour rendre boni- St-Thomas de Joliette ; J, B. Ga­
inage à leur “Alma Mater.” 11 i c- doury, médecin, St Norbsrt ; Elzéar 
mercie les citoyens pour leur cor- Geoffroy, St Félix do Valois ; ltévd 
diale réception et leurs sentiments Jean P. C Ménard, prfitre, Escana- 
de dévouement an siège apostoli- La, Midi. ; A. A. Larocque, Joliet- 
que. Il les félicite à cause de leur te ; L. C. Itivard, manufacturier, 
esprit de soumission à l'Eglise et Joliotte . E G- plché, comptable, 
termine en donnant la léiiediction Joliette ; Maxime Coutu, cultiva-

~EBEEf;£F:«Fr^-di les anciens élèves se rendirent l)rolae > L J O. Casaubou, mar- 
dans la vaste cour du collège, où chand, Ste-Llisabeth ; M. l'ieury, 
les attendait un magnifique liait- contre-maître, Holyoke, Mass. ; Al- 
quet qui a été donné sous tente ; phonso Paquin, cultivateur Ste-

marchand, Maskinongé, P, A. Bau­
doin, sellier, Joliette, E. Dogas, 
commis, Joliette, J. Dogas, Mou­
leur, Joliett-», J. P. L. Lafortune, 
agent d'assurance, Joliette, Nap. 
Flamand, machiniste, Joliette, A. 
Crépault, peintre-décorateur, Jo­
liette, L. G. Richard, avocat, A. L. 
Dasaulniers, avocat, Louiseville, 
Z. Racicot, Chan. V. R. U. 
L. M. Montréal, J. M. McGackin,
0. M. I. DD. Rector of the Univer­
sity of Ottawa, A. Dumesnil, Ptre. 
Supérieur du Séminaire de St-Hya- 
cintlie, J. E. Pilon, préfet des Etu­
des, séminaire de Ste Thérèse, J. A. 
Wilson, curé de Byermoor, Angle­
terre, J. M, Tellier, Avocat, Joliette, 
Georges Maxw ill, cultivateur, St 
Damien, Chs. Birnard, G. S. V. Jo­
liette, L J. Piette, cultivateur, Bsr- 
thior, Alphonse Piette, rentier, Ber- 
thier, Dr V. Bourgeault, médecin, 
St-Stanislas, A. Disdet PCre, O. M.
1. Si-Sauveur de Québec, B A. R, 
A. Beaupré, imprimeur, Québec, 
Stéphane ltochette, pharmacien, 
Lowell-Mass, P. S. Prud'homme, 
L-imbcr Merchant, Ottawa, J. S. E. 
Fer’and, médecin, Southbridge Mass, 
Jos. LaeliapalD, marcuand, St Es 
prit, Godfroy Papineau, pharmacien, 
Montrée!, J. O. Gadoury, médecin, 
Montréal, D. Guilbault. Courtier 
d’assurance?, Montréal, J. D. A. 
Fi zPatrick, Ingénieur Civil, Joliet- 
te, Chs. Marcoux marchand de boi«, 
Barthier, Tlios. M, Préville, Ptre,

Iwpriraés si pnWUo pu
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Jolibttb, Jkudi, 24 Juin 1897

Les noces d’or du College 
Joliette

Fête grandiose et sans 
precedent

Iuniosnuleii cérémonies

Mgr Merry Del Val prlseul 
ainsi que plusieurs évoques

aoo prêtres assistent.

Notre ville a été témoin [celte 
semaine (l'unedémonstration gran­
diose sans précédent, car toute 
notre population comprend l'impor­
tance de l'éd lient ion el des n'livres 
accomplies par la Ciimm inimité 
des .clercs de Si. Yiiitrur, (•’(•si 
pour(|iioi tout le inonde éiail d’ne 
eord a célébrer dignement les no

I
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lune do cos tentesiivuil SOU pieds E'ieabtth ; Mathias Perrault, culti- 
de circonférence et l’autre f)00 vataur, St-Paul ; Alfred Amyot 
pieds, toutes deux étaient magni- cdtivaleur, St Paul : Joseph
lUpu'incnt ornées de couleurs. Barrette, cultivateur, St-Tlnmas ;

Mgr Merry Del Val, dé égtié Marion, cultivateur, St-Jacquea ;
Usury Melanç m, cultivateur, St- 
Jacques ; Alexis Me’ançon, mar­
di md, St-Jicqucs ; Prosper G-an- 
ger, cultivateur, S .-Jacques ; J. O. 
E. Forçat, cultivateur, St-Jacqu >s ; 
J. Gaspard B audoio, commis 

G. Baby, C. 11., Juge do la man hand, Joliette ; J. A. D. Ger­
mais, typographe, Joliette ; Isaac 
liar jet te. rentier, Joliette ; T. H. 
Sylvestre, commis, Manitobi ; L. P. 
A, lloberg», notaire, St Gallibert ; 
L*. Victor Sylvestre, cultivateur, lu 
Dupas ; E. A. Biron, Employé c>- 
'ique, Montréal ; J. A. Champagne. 
Etd. Médecine, O. 11 Fiamaud, épi 
oit r, Joliette ; J. A. Arclamb.ult, 
1C li D. L’Assomption ; J. P. Tel­
ler, Notaire, B rtliier ; P. G or vais. 

G ait i valeur, St Cuthbsrt ; J. A. 
Dogas, J/urdiand, St-Jacques ; J. 
E. Renaud, Bourgeois, Joliette ; 
Gloria Laurend an, Etudiant, St- 
Gabri 1 de B -andon ; D alpins Du- 
fiait, Etudiant, St Esprit ; G. O 
Coutu, Etudiant. M mtréal ; J. A 
Perrault, C. S. V. Jo’iette ; Odilon 
L’eir.iult, C. S. V. Boucherville ; W. 
Il .wan, Grocer, Derby Conn ; L. E 
Duga i, M P., Montcalm ; J. H 
Kowm, Captain, llaw Ion ; A 
Brien, Ptre Curé, St Cnthbert ; S. 
D. rmarais, mardi md, St- fhomas ; 
Pu ms Chevalier, Hôtelier, Joliette ; 
P. T. B.-auchamp, gentilhomme, 
Montréal ; M. A. Laferrière, méde­
cin, Ni w-Carlisle ; P. Guèvremout, 
Shénf, Sorel ; J. B. llioux, Plie, 
Montré il ; J. B. A. Ht ha d, culti

y

Le Révd. P. .1. Laii.uk, 
Supérieur de novembre 1847 à 

septembre 18-1!).
ces d’or du Collège .1 oliette, une 
des plus prospères maisons d’édu­
cation de la province, et dont les 
Joliettains sont; justement orgueil­
leux. De grands prépara tifs ont été 
faits pour célébrer ce bel 
événement qui réunit, dans leur 
Alma Mater près de quinze cents 
anciens élevés. Les rues, les mai­
sons privées, et les magasins les 
institutions de charité et d éduca­
tion, les édifices publies disparais­
saient pour ainsi dire sons les dé­
corations. On no voyait que dra­
peaux, mes de triomphe, 'l'ont le 
monde était sur pied et la joie am­

enait tous les cœurs. Toute la po­
pulation s’est portée mardi soir à 
l’arrivée du train spécial qui rnme- 
naitii leur vieux Collège,plus de (il HJ 
anciens élèves qui étaient accom­
pagnés de Mgr Duhamel

Es?mmlV: h y? r:vpostolique, Mgr M. Emnrd, éva­
lue de VtHeyfield, Joseph Thomas 
Duhamel, Archevêque d'Ottawi ; 
L, F, Lailèchc, Evêque des Trois- 
vières, F. Bourgeault, Adnriuis- 
ratcur, Arclnvêché de Montréal,

m m m
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(I.1 mars 18157 à août 1871. 
L’ii-lciî e™;, Cv.-ùg. 15. ll.gti'.vi. 
fsrrë' Branger, Avocat Juge, Co­
llons N. Y. Josn> h Bouleau, Méde 
lin, Ville St Louis Mile End, Di 
mien Vrzira médecin, Montréal, 
J. Airx Gnibanlt, nvoca1, Joh^tte, 
J C H Belli 10-e, vicaire, S-. Vin - 
cuit de Pau', li Boll prose, CSV, 
Il'gaud, Armand L blanc, Montréal, 
II. Olivier, St G.brio' de Brandon, 
A 1 lacet te, Collège Joliette, L II 
Dôei'ets, Joliette, B. Fontaine.Joli- 
Ato J. 11. L b anc, Montr'al, liiou! 
Guilbault, Montréal, J. S., Boulet 
Joliette, E triolphc Gnilbxnlt, Mont- 
"éal, II. Chevalier, marchand épi- 
ti r, Jolictt-, Louis Arthur Infor-

I
Cour du Banc de la Usine, 
Chevalier G. C, de l'Ordre de St 
Grégoire le Grand; A, K'o.'tlouski, 
Consul G '•néral du France au Cana 
la, Montréal ; G. A. Dion, l’rov 

C. S. V. r t curé, S - Laurent ; J. M. 
Légaré, Pire, S up. Co'lège de l’As­
somption, l’Aopomptiin ; L I. Mer 
tel, Ptre, St Didace, comté Maski 
congé ; Sinte Eainpieii, Sec. du 
iélégué Apost,, Home ; C D. Gui), 
bault, Ptre Prof., Collège de Val- 
'eyiiild ; J. A. Clnrlebois, C. S. V. 
Directeur an Collège Bourget, BU 
»aud ; L'Ettévcmen, Belig. du St- 
Sacrement, Montréal ; P. B and'y 
turé, Joliette ; L. Favreau, O. M. 1 
lélégné de Mgr A. Laugsvin, 
L, V. Thibuiüier, virai e - g'né 
ru), Bicolet ; F. llilduaid, Provincial 
des Frères de la charité, Mont 
éul ; Antoine Pampalou, P vfesse m 

Collège de Lévis ; J. II. Boy, Ptre 
Sup. du Séminaire do She:broc ko ; 
budget Pic hé, vicaire, St Joseph de 
Lévis ; E. Asseliu, commerçant, 
Juliette ; J. O. Guillormain, U. S. 
V„ Lyon, Francs ; A. Gorce:au. 
l’tro U. S. V., assistant, Paris. Fran- 
ci ; Bsvd Bug et, curé, Frame, 
L, N, Campeau, chanoine, Ot-

1

1
m
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Révd R. I. A. .Iacijvks, 
île Juin 18f>:? à septembre 18f>2.

1 AïKchicur on remarquait Mgr 
Lallèehe, M. le Grand \ ici tire ré- 
capitulaire Rotirgeaut, le Révd I*. 
Jodoin, supérieur des olilnts de 
Montréal, le supérieur des Pères 
do la charité M. l'ablié Dimiesnil, 
supérieur ilu séminaire de St-llya- 
einthe, le Clnmoine Campeau delà 
cathédrale d'Ottawa, et une cen­
taine d'aut.tes membres du clergé. 
Les anciens élèves mit chanté avec 
beaucoup de succès la messe de 
Fauconnier avec accompagnement 
d'orchestre : les solistes étaient
MM. A lit. Beaudoin, Jos. Renaud, 
de Juliette, et Clovis Laurendeau 
et d'autres élèves actuels du collè­
ge, I orchestre des élèves accompa­
gnait le chant ; M. Bouclier, vio­
loncelliste de Montréal, a été spé­
cialement mandé pour la circons­
tance. Vers lit lin de la messe, le 
train du C. P. R. a amené à Juliet­
te Mgr .Merry Del Val, ainsi que 
Sa Grandeur Mgr Km ml, M. l'ab­
bé Collin, le chanoine Racicot, ain­
si qu'un groupe nombreux de pré­
lats distingués et d'anciens élèves.

Le sermon de circonstance a été 
donné par le Révd M. R. Bonin, 
curé de Stc-Biaise, qui a été un 
chef-d'œuvre d'éloquence sacré; 
son sermon se résume en trois 
lmints : ce que nous avons reçu de 
i’“Alinn Mater, ce que nous avons 
fait et ce que nous devons faire 
pour l’avenir ; la péroraison a été 
splendide.

Le Révd P. C. Beaudry s'avan­
ça et lut i't Sa Grandeur Mgr 
Merry Del Val. une magnifique 
adresse de bienvenue et M. le

m
Iîkvd P. D. L-Vuuk, 

de septembre 18fd à septembre 
18îiti et septembre 1807 à jan­

vier I860 et de novembre 
18(0 à mars 1804.

Bedford Mass, J. P. Deschamps, 
Montréal, F. X. Chapdelaino, St- 
JndaP. Q J. 0. Polland, Montréal, 
Joseph Baby, Montréa1, Chatonu- 
gnay de Silaberry, Montréal, Char­
les T. de Lanaudièrr, avocat, 
Montréal ; J. A. Sylvestre, 
médecin, St-Ours ; J. 11. Cham­
pagne, Ptre Prof, collège Joliette ; 
J. A Moreau, l’tre vicaire, St-Tho­
mas do Montmngny ; Cyrille Le­
febvre, indépendant, Curticrville, 
St Laurent ; Edouard Fcrland, La- 
noraie ; Edouard Guilbault, Paie- 
maître des Canaux, Montréal ; Geo 
Leprohon, courtier, Trois-ltivières ; 
Gustave Gagnon,organiste, Québ c ; 
M. Perrault, notaire, Montréal ; P 
Thetriault, C. S. V., Outremont ; R 
M.' Lopiohon, Col. ltw. lu e 
rieur, Jo'iette ; P. E. McCunville, 
commerçant, Joliette ; P. M. Iz- 
prohon, dentiste, Brooklyn, N Y 
Joseph Michaud, l’tro C. S. V. 
Mag'oiro Dumontier, cuit. St-Bar- 
■héleniy ; J. E. Lrblanc, marchand, 
Montréal ; M. Drainvillo, M. D. 
St-Barthélemy ; Théophile Barrette ; 
Onézime Chevalier, marchand-épi 
cier, Joliette ; J. H. O.ivier, N P 
Montréal ; J. 0. V. l.afond, log. 
Civil, Montréal : L. A. Bissonnet, 
notaire, Varonnes ; J. H. Itémil- 
lard, Ptre curé, S‘.e-Batba ; L J. U. 
Lafontaine, Ptre SS. Oka ; G. A. 
Lévoillée, prof, d-.i rhétorique collè­
ge Bourget, Rigaud ; J. B Doiro 
siers, ptre vicaire, Contrecœur ; L 
A. Trempe, marchand, Sorel ; M. 
Arnould, pire curé, Lac Sto-Marie, 
Ottawa ; L. S. D. Biondin, ptre 
curé ; Martindale, P. Q ; J. C. 
Sylvestre, cultivateur, St Bartliéle 
my ; G. Car vais, cuit. St-Cuthbert ; 
Dufrtsno Parfait, cult, tit- Liguori ; 
Chs. Lib'attc, marchand, Joliette ; 
D, Désoi mier, Notaire, Joliette ; 
Dr M. Richard, médecin, Lowell, 
Majss ; D. Drainvillo, médecin, 
Montréal ; 13. II. Leblanc, M. D. 
Montréal ; V. F. H-înault, commis- 
marchand Montréal ; Joseph Joly, 
cultivateur, Sto-Elirabeth ; Moïse 
Masse, cultivateur, St-Thomas, An- 
thyme Lavallée, cultivateur, S te- 
Elizabeth, Josep l'agé, barbier, .Jo­
liette, Armand Légaré, commis. Jo­
liette, Camille llénauld, marchand, 
St-Bartélemy, J nies Laporte, cellier, 
Bertliierville, Romuald Hénault

Le G h and Vicaire Manseau,
2mc curé de Joliette.

Jeudi mutin il y eut dans la ma­
gnifique chapelle du collège Jo- V 
liette, une messe solennelle pour 
les élèves défunts, à laquelle ofli— - 
fiait le Révd 1*. D. Lajoie, assisté 
du Révd M. Clmgnon, cuvé de % 
(’hanmlain. N. Y. et. du Révd V. ' 
Joly, R. S. V. Le sermon de cir­
constance a été donné par le Révd 
P. D. Lajoie qui a rappelé le sou­
venir de Tl Ion. B. Joliette, de la 
famille Seigneuriale, de Mgr Bour­
get, dit grand vicaire Manseau, du 
Révd P. Chniupngnctir. et de plu­
sieurs autres dont la mémoire sera 
toujours vivace.

A midi, il y eut banquet et dans 
l’après-midi, distribution des prix 
aux élèves, puis vacances.

Il est venu des anciens élèves de 
presque tous les endroits du Garni- \ 
du et des Etats-Unis. Il 
même du Mexique.

C’est, sans contredit la 
tion d’anciens élèves la plus réus­
sie qui ait encore eu lieu.

Des médailles commémoratives 
en bronze ont été distribuées aux 
anciens élèves. Sur l’un des côtés 
«le la médaille est une

, de i Mgr

y en a
y:

Révd 1*. OnAMP.UiNEiTit. 
de septembre à 184!) à juin I s.",
Liiflôchc, de l'administrateur du 
diocèse de Montréal ; du consul de 
France et de plusieurs dignitai- 
taires ecclesiastiques. Le Révd. 1*. 
Lajoie, ancien curé de Joliette au­
jourd’hui en France comme supé­
rieur général des Clercs Si. \da­
teur était également dans le train 
et nombre île citoyens de Joliette 
ont été le recevoir. A !) heures le 
Supérieur lut aux anciens élè­
ves une longue adresse de bienve­
nue. Le maire do la ville, souhaita, 
au nom des citoyens, la bienvenue 
aux anciens élèves leur offrant la 
plus large hospitalité. Le Dr. D. 
Drainvillo, de St. Barthélemy, l'un 
des plus anciens élèves du ( 'ollège 
présenta au Révd père I’. Lajoie 
une adresse it laquelle celui ci ré­
pondit en tenues émus. Mgr Du­
hamel dit quelques mots aimables 
it l’adresse des anciens élèves, puis 
Mgr Latlèche prononça une.alloca­
tion chaleureuse dont le thème 
fut “laparole de Dieu dans le mon­
de” et faisant un éloge enthousi­
aste de la reine Victoria qui 
donne aux monarques de la terre 
l’exemple delà vie du chrétien.

Ces élèves furent ensuite con­
viés à une promenade dans les 
rues de la ville qui était splendide­
ment illuminées et richement dé­
corées pour la circonstance, ce 
n’était partout que lumières, lan­
ternes chinoises, ares do verdures, 
feux de bengale, etc.

La procession a défilé par les 
rues Manseau, St-llarthélemy, de 
Lannwdièrc, St-Charles Borroméc, 
Notre-Dame, Place Luvnltric, Pla­
ce Bourget, rue St-Viateur, au

conven-'
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Révd P. C. Dvciiarmu. 
d’aout 1882 à août 188:4. 

tuiiu, commis, Joli Ale, 11. Rolland 
Montréal, S. A. Lavallée, notaire, 
Joliette, Al pli. Fontaine, cuit. Jo­
liette, Hormisdag Rondeau, O. D. 
Masco, comptable, Joliette, J. Des­
rosiers, c ré, St-Slanislas de Kafka.

Faute d’espace nous sommes for­
cés do remettre à la semaine pro 
chaîne, la publication des noms des

;
gravure re­

présentant le collège tel qu’il était 
en 184(1 ; sur l'autre on voit le col­
lège d'aujourd'hui.

L’Ltoii.k du Ni ntt) est heureuse 
de présenter ses plus sincères re- 
merviineiits et ses plus chaleureu­
ses félicitations aux organisateurs 
des belles fêtes qui ont eu lieu cel­
le semaine à nos visiteurs distin­
gués. aux anciens élèves qui sont 
venus de tous les points du conti­
nent, aux citoyens de notre ville 
qui, disons-le. avec une légitime 
orguouip ont fait admirablement 
les choses. L'espace de notre jour­
nal étant limité cette semaine,nous 
reprendrons ce sujet au prochain 
numéro. ____________

Les pires maladies du sang sont gué- 
ries par lu Salsepareille d'Aycr. J,es 
effets en sunt immédiats.

?

1I.K (ni l.lii: ACTI'EI. ET NOTRE Mil'VKI.I.E Eli USE.
tawa ; Louia Sylvestre, M. 0. L„ valeur, Juiiotio ; J. li. W. Mc 
Isle Dupas ; M. Manseau, vicaire, Gown, avocat, Montréal ; J. B 
Ste-Mouique do Nicolet ; O. Mous- Laporte, C S. V. Religieux, Mont- 
seau, vicaire, St Gabriel do IsBran- r/al ; O. L. Marsolais, C. S. V. reli- 
don ; L®, Marion, Ptre, Jo’ietto ; gienx, Anatole Archambault, Octa- 

F. P. Croisetière, C. S. V., pro- ve Baauséjour, Eugène Lessard, 
cureur, collège Baurget, Ri gaud 
Québ., J. Ad. Perrault, professeur 
collège Joliette, P V. C., lldvd. L.
Colin, S up. de St Sulpice, Monlréal,
Ls. Bavard, Rédemptoristc, S te- 
Anne dm Montréal, C. Du charme,
C. S. V., Provincial C. S. V„
Montréal ; J. A. Moreau, pire, 
piofe=scnr, Sém. des Trois-Riviè­
res ; J. D *quoy, Pire Curé, S te-
Trinité de Contrecœur ; Aug. Mar- X. Chagnon, Ptre, Champlain N. Y 
tel, C. S. V , Outremont ; A. lin- 
don, M. D., Montréal ; I). Pelle­
tier, ptre Supérieur, collège de Ste- marchand-tailleur, Tolido, Ohio , 
Anne do la Pocatière, J. Jodoin, 0. A. Dostaler C. S. V., Collège Bour- 
M. I. Supérieur des oblats, Mont- get ; J. H. Ducharme, Ptre, St-Jao- 
réal ; Boucher de LaBrnère, Suiint qnea le Mineur ; J. M. Boucher, 
do l’Inst. publique, Québec ; P. D, Pire, St-Tile, Go. Champlain ; J. 
Lajoie, sup. gén. des clercs do St E. Lafontaine, M. D„ St Gabriel do 
Viatenr, Paria ; Wilfrid Brissette, Brandon ; L. M. Laporte, vicaire, 
cultivateur, St-Félix ; J. A. Go St-ltoch de l’Achigan ; H. l’erras, 
derre, teneur de livre, Joliette ; J. Ptre vicaire, St-Bernard de Laool

Ptre.- Curé, St Jacques de Manville 
R. I ; Emile Pel land, cultivateur, 
Ste Elisabsth ; Tlrio hile Landry, 
eom.-voyagour, Montréal ; Agapit 
A. Lafcrrière, Marchand, Berliner 
ville ; J. U. Fou cher, marchand, 
Montréal ; J. J. Sheppard, 
Médecin," Joliette ; Jos. Bonin, 
curé, St-Clitries Montréal ; Francis 
Patoiil, médecin, Holyoke Mass ; F.

L AHUtNT SUR• •« LC U c
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\ BICYCLES

€éJ||1=:i C. C. Lajeunesse, Marchand, Sto- 
Marguerite ; François Dasmarais,

wM bicycles pleinehommes ou ffmm?SE“LP0U>

•'IsEsHElErpi^J 
rl — *Révd V. J. Rivet 

de septembre 1856 h septembre 
18f>7, de janvier 1800 à no­

vembre 1863.

Révd 1*. C. Bbaudiiy, 
de mars 1864 à mars 1867, d’aout 

1871 à août 1882 et d’aout 
1883 à ce jour.

T.W. BOYD 4 SON, "
IS He SM.

L
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"Bon Marché”m SlftraiieiloMiir l
L’année 1897 restera mémorable 

par les fêtes que le monde entier 
vient de célébrer à l'occasion des 
fêtes jubilaires de la Reine, notre 
Souveniine, Victoria.

• Ces manifestations de tous les 
peuples de la terre ont (quelque 
chose qui surprend et qui émer­
veille tout iï la fois.

Toutes les parties du monde ont 
retenti des fêtes grandioses qui cé- 

• 'iébrèrent le soixantième anniver­
saire de l’un des régnes le plus 
glorieux dont l’histoire d’Anglcter- 

■ re fasse mention : Cette puissante 
souveraine qui a vu se succéder 
depuis l’avènement de son règne 
au trône, tant de gouvernements, 
tant d’hommes d’Etats illustres 
qui ont brillé il la tribune et au 
Parlement entr’autres la pléiide 
suivante :

Sir Robert Peel, Brougham, Lord 
John Russell, O’Connell, Palmers­
ton, Derby, Bright, Cobden, Bea- 
xmsfield ct Gladstone, dans les 
ettres Macaulay, Carlyle, Dickens, 

Thackeray, Eliot, Bulwcr, Swin­
burne, Tennyson, dans les sciences 
Faraday, Herschell et combien 
d’autres encore ?

Lundi a été le grand jour où, 
d’un point à l’autre du vaste em­
pire britannique, s’élevèrent des 
hymnes de louanges fi l'honneur 
do la gracieuse souveraine régnan-

—M. et Madame T. Lelbrt, de 
Montréal, étaient eu celte ville, diman­
che dernier.

—M. Cyrille Jotté et lvs membres de 
sa famille, de Chicopee, Mass., sont de 
retour au milieu de nous depuis quel­
ques jours.

—La procession du Très th-Sacre­
ment a eu lieu dimanche dernier, et 
nos concitoyens en cette occasion ont 
démontré que leur foi était aussi viva­
ce que jamais.

—Pour faucheuses ct rateaux de M. 
Moody & Fils, adressez-vous il leur 
agent, P. Goyet, rue du Launudicrc, 
•lolietto. 24 juin-lf.

—M. J. U. Gervais a l'honneur d'in­
former les cultivateurs qu’il achète 
maintenant le tabac canadien en feuil­
le, de toutes les qualités et variétés au 
plus haut prix du marché. Allez le voir, 
rôtisse voisine du Palais de Justice.

—Nous publions sur notre première 
page le dernier rapport annuel des opé­
rations de la Banque d'Hocholaga, ins­
titution dont l'importance est à bon 
droit partout reconnue. ‘Cette institu­
tion financière ne fait qu'avancer dans 
la voie du progrès ct de la prospérité.

—Un jeune homme possédant une 
bonne instruction ct désirant se livrer 
au commerce, trouvera comme commis 
dans une épicerie, une bonne position, 
en s’adressant à M. François ltivcsl, 
marchand, de celle ville.

—M. S. 1‘. Champoux tient à faire 
connaître A sa clientèle que les quel­
ques lots de bière “petit cheval vert" 
qui ne se sont pas trouvés tout :X fait 
I{article récemment, ont été remplacés 
par une bière de premier ordre par la 
maison “Dawes." C’est cette dernière 
qu'il offre îl vendre.

—Aux propriétaires de moulins a 
Scie.—J. W. 11. Ponthriaud agent pour 
scies de toute description. Répara­
tions aux scies rondes etc, faites à bon 
marché et promptement. Atelier au 
moulin de M. William Copping Joliot- 
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nuVous devriez avoir
O Une Belle Couche NouvelleLa HOOD

Et seulement
île peinture changera tout & fait un nparlement 
sombre. Le» planchers, murs ct tous les objets 

«Ji itans la maison seront remlus reluisants. I.es zÇ-5 
- ' maisons, granges, toits, clôtures, etc., amont une v&ÿ

apparence toute nouvelle s’ils sont peinturés île 
temps en temps.

aLa HOOD
( g Æ £Preincrement— Parce quo e'cst nne médecine 

imiilvrne préparée d'aburd par des pharmaciens 
expérimentés du jour, sous In surveillance at­
tentive tlosiiuels olio est préparée d'ingrédients 
médicinaux de valeur par une combinaison, 
un procédé et une proportion sjiéclale à

HOOD’S Sarsaparilla
Deuxièmement—Parce qu’elle unit l'économie à 
la force. " Cent doses une piastre " était l'ori­
gine et la vérité de ce grand remède seul. Cela 
coûte plus cher même si vous payez moins, 
d'acheter une médecine ti essayer que d'avoir

Vé.7
$3LES PEINTURES DE 

SHERWIN-WILLIAMS
ErCO y#

Op* ïÿF Successeur de fou Louis lîobitaille,sont faciles à utiliser.
(m

CO
LES PEINTURES DE SHERWIN-WILLIAMS 
POUR LES VOITURES ET MEUBLES

fabriquées pour les voitures de ferme ct les outils dont 
commun Elles les conserve. JOLIETTE.font on fc sert en

Notre livret, •• Paint Points," donne toute l’information nécessaire 
iZJi, ■,,r 1 u»Ke la peinture. Il vous démontre la difference entre la Iroimc 

... ;.1 '•* "'auvatse peinture, quoi [Krinturer ct comment peinturer. C’est un 
( *ivrct intéressant |k>ur tous. Procurez-vous en un, ca ne vous coûtera

"en. Adressez au No. 19 Hue St. Antoine, Montreal.
; - la CIE SHERWIN-WILLIAMS.

HOOD'S Sarsaparilla
Troisièmement—Parce que la Salsepareille de 
Hood Guérit si vous soutirez du sang Impur 
forme do scrofule, salt rheum, rhumatisme 
catarrhe, ou si vous êtes •• tout épuisé, " mm 
seulement elle vous rend mieux mais si vous en 
faites un usage constant elle enlève radicale- 
nient toutes les impuretés de votre sang et vous 
fait porter mieux. Ceci est une spécialité do

HOOD’S Sarsaparilla

Je prends la liberté do vous in­
former que j’ai fait l’acquisition de 
toute la pharmacie de feu M. Louis 
ltobitaillo ; que j’y tiens au môme 
endroit, avec les mômes employés, 
rassortiment complet d'une phar­
macie do première classe, dans tous 
ses détails les plus variés et com­
posé d’articles choisis.

fous
fion

# cCLEVELAND 
CHICAGO 
NEW YORK 
MONTREALI
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m DEPUISg#Hood’s Pills sont faites h la mu In et par­
faites en proportion et en apparence. 20 cents. 17%----
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. Le 8 Mars dernier-’exposition de Montréal 
en 1897. A la Classe Ouvrière et Agricole Les drogues quo jo vends sont 

des plus récentes ; mes préparations 
pharmaceutiques sont des plus nou­
velles ; les ordres que jo reçois 
sont exécutés nvoo soin et remplis 
avec promptitude ; ,lo tiens i\ ven­
dre t\ dos prix liieu modérés tintant 
qu’à livrer un urticlo do qualité su­
périeure.

Nous sommes rendus dans notre 
plaisir I nouveau magasin

L'exposition de Montréal devient 
rapidement l’un des plus grands 
événements de l'année et est anxi­
eusement attendue par tout le 
monde du Dominion. A en juger 
par la liste des prix de l'exposition 
de celle année qui vient d'être pu­
bliée ; elle surpassera dans chaque 
département beaucoup celles qui 
l’ont précédée. Le montant total 
des prix ott'ciTs est beaucoup 
plus considérable que jamais, ct il 
ira tout lieu de s’attendre à ce que 
'exhibition de cette année surpas­

se toutes ses divanciôrcs. La date 
fixée du l!l au 28 .août est In plus à 
bonne heure de toutes les grandes 
expositions de cette année et la po­
pulation de Montreal le comprend 
liés bien et fait losetlbrls les plus 
extraordinaires pour en faire un 
succès complet. Dans tous les dé­
partement des bestiaux et des pro­
duits de la ferme, les indices d’une 
exhibition supérieure sont des plus 
encourageants.

Les directeurs ont destiné une 
somme considérable pour créer des 
attractionsspécialesqui seront cet 
et année d un caractère tout-iVfait 
nouveau. A eux seuls ils inc peu­
vent manquer d'attirer*nu grand 
nombre de visiteurs. Ceux qui dé- 
sireroienl se procurer une liste des 
prix peuvent l’obleniren envoyant 
une carte postale 8. C. Stevenson, 
gérant ei secrétaire.

Messieurs les ouvriers et les cultivateurs apprendront 
que la compagnie d'assurance sur la vio

avec

le Coin à Bloc fisk,28m If. L’Union Puai de Portland p,te.
Dans les colonies, cotte ère vic­

torieuse a eu un retentissement et 
si, pour notre pays, ce règne glo 
lieux s'est commencé pendant des 
troubles sanglants, à une époque 

^le jours sombres dans notre his- 
• toirc, il n’en aura pas moins con­
tribué à amener une ère de paix 
ct de développement national, car 
c’est sous le sceptre de la Reine 
Victoria que le Canada a grandi ct 
prospéré.

Victoria, par la Grâce de Dieu, 
Reine du Royaume-Uni de la Gran­
de-Bretagne et d’Irlande ct qui de­
puis 60 ans occupe avec une si 
éclatante dignité le trône d’Anglc- 

' terre est la quatrième des souve­
rains régnant niais la première 
comme Reine, scs autres prédéces­
seurs sur le trône ayant été Henri 

V III, Edouard III et George 111.
Elle naquit au Palais de Ken­

sington, le 24 mai 1819, et est la 
seule enfant de Edward, Duc de 
Kent,qui fut autrefois gouverneur- 
général du Canada ct dont notre 
histoire a gardé un excellent sou­
venir.

La mort de la Princesse Char­
lotte lui donna le droit au trône 
dès l’heure de sa naissance. “La 
petite fleur de Mai”, ainsi que l’ap­
pelait la Duchesse de Gotha, était 
destinée à de grande choses à 
moins que la naissance d'un (ils 
vint changer l’aspect de la situa­
tion. Son père mourut un an après 
sa naissance et la mère de la Prin­
cesse Victoria ct la Duchesse de 
Northumberland se chargèrent de 
lui faire donner une éducation.

La mort de William IV, le matin 
du 20 juin 1887 lit monter une 
jeune fille de 18 ans sur le trône du 
plus grand Empire sur lequel le 
soleil ait jamais brillé.

Le peuple canadien de même 
l> que tous les autres peuples de la 

terre, donc arriver avec bonheur 
ces fêtes du jubilé de diamant de 
Notre Auguste Souveraine ct avec 

v respect au sentiment unanime de 
e loyauté ct au concert d'acclama­

tions qui en ces jours de réjouis­
sances publiques des plages de l'At­
lantique jusqu’à celles du Pacifi­
que, et monte vers le trône de Sa 
Majesté Victoria, 1ère Reine de la 
Grande Bretagne ct d’Irlande et 
11npérn trice des Indes.

Dieu sauve la Reine.

Kcc1êslHnlt«| ne

Ait moment où nous mettons 
^ _ sous presse, les journaux de Mottl- 

réal nous apportent la nouvelle 
une M. le chanoine Bruchési vient 
d’être nommé archevêque de 
Montréal.

Qu’on se le dise.
Noua y offrons des bons mar­

chés incroyables.

Viaut d’émettre un NOUVEAU SYSTÈME D’ASSURANCE, système 
très avantageux, par lequel tout HOMME et toute FEMME peut avoir

UNE POLICE DE $1000.00
Moyennant la somma do $11,45 par année.

Ces polices sont émîtes pour une période do 10, 15 ou 20 ans. 
Après chacune de ces périodes, l’assuré peut opter entre plusieurs modes 
la règlements ; entr’autres ou retirer un certain montant d’argent 
une police acquittée, etc., etc.

Jo suis aussi devenu propriétaire 
do toutes les fabriques do commerce 
quo possédait feu Louis Robitaille, 

tollos quo :

No -Hi. jno.

ELTXIR RÉSINEUX PECTORAL,
ou

Remède souverain contre 
la toux, etc.

te.
DE PLUS

*cs UENDES déclarés sur les dites polices, CON- 
rillBUERONr au paiement do la PRIME.

Ci SYS1ÈME est le SEUL do ce genre au CANADA.
CR VT8 ^ NON-CONI'ISCATION est la base de tous nos CON-

—Le Br Rondeau, dentiste, ne de­
vant plus venir périodiquement à .Ju­
liette, remercie cordialement tous ceux 
de nos concitoyens qui ont bien voulu 
l'encourager dans le passé, en les invi­
tant il lui rendre visite iX son bureau, iX 
Montréal, No 4211 rue Ste-Catlicrinc, 
quand l’occasion s'en présentera.

RESTAURATEUR DE ROBSON,

Préparation supériouro à 
toutes autres pour 

rendre aux
cheveux gris leur couleur 

primitive.

62TNous prêtons de l’argent snr nos polices. 

S’adresser à
8 sep. la

—Notre petite ville compte beau­
coup do résidences dignes d’attirer 
l'attention et qui démontrent que nos 
concitoyens savent quand il le faut 
ajouter l’agréable à l'utile. Le Br 
Bernard vient do nous donner l'occa­
sion de l'aire cette remarque par l'em­
bellissement de la façade do sa maison.

—Le jeu do croquet étant en cette 
ville et dans les environs plus que ja­
mais en vogue aujourd’hui, il n’est pas 
sans à propos d’annoncer aux amateurs 
qui voudraient s'en procurer un ou plu­
sieurs do 4, (l et 8 boules ; qu’ils n'au­
ront que l'embarras du choix au maga­
sin de M. Albert tiervnis qui en offre 
en vente à .meilleur marché que partout 
ailleurs.

GUIBàULT & GRIVEL,L. B. FONTAINE, PILULES ANTIBILIEUSES DU 
Dit NEY,JOLIETTE.

Agent-Général, JOLIETTE. Le purgatif par excellence.

JE VAIS CHERCHER UNE 
BOITE DUSa vie était misérable POMMADE EXT1RPATRI0E DU 

Du NEY,
Les

5
flolsons Suivantes

DE MONTREAL, |j#
3 5(f TBKBffir1™* yp

IKIsnilat <V<»uo cnuiplitntli» 
iteniiiiavitt’M mrz Contre les cors.

bang pauvre et aqueux —K-loma- 
délabré —Aggrave encore par 
une alUujue rhumatismale. —

Traitement de famille ct spina 
'médicaux également inutiles.

Pu “Sun," de St-Joan, N. B.
Le nombre de drogues mises eu vente 

sur les différents marchés pour guérir 
les différentes maladies sont sans nom­
bre et le peuple peut les déclarer sans . 
valeur, Quoi qu’il en soit, le peuple “ 
peut quelquefois se tromper et quel­
ques-unes de ces médecines ont eu par 
leur valeur so mettre au dessus îles 
soupçons qu'on réserve d'habitude aux 
médicaments annoncés et par leur effi­
cacité réelle, conquérir les faveurs po­
pulaires. Be tous ces médicaments du 
cette catégorie, les plus populaires et 
les plus fameux sont incontestablement 
les Pilules ltoscs du docteur Williams, 
qui possèdent un record de guérisons 
merveilleuses le plus riche qui se puisse 
trouver do l'Atlantique au Pacifique,
Parmi ceux qui ont apprécié les bien­
faits de cette médecine extraordinaire 
se trouve M. J as. 11. Bailey, le vétéri­
naire bien connu, de Mangerville, N.B.
M. Bailey donne au correspondant du 
“Sun” les notes suivantes destinées à 
la publication. — “Au printemps de 
1885, j’étais en très mauvaise santé : 
une complication de maladies diverses 
concourait a vendre ma vie malheureuse.
J'étais abattu moralement, mon sang 
était pauvre et trop liquide, mon esto­
mac délabré et mon appétit n’était plus.
J'étais nerveux et constamment fatigué.
Le sommeil, de plus, me quittait ; et, 
ce qui rendait encore ma situation plus 
précaire, je fus atteint d’une attaque de 
rhumatisme, qui me lit horriblement 
souffrir et qui sévit avec beaucoup de 
rigueur. Les médicaments de famille 
ne pouvaient pas me guérir et les soins 
des médecins no purent me faire un 
bien permanent. Je lus sur ces entre­
faites le témoignage que donnait 
voisin en faveur des Pilules Roses du 
docteur Williams et tue mis en frais de 
prendre des informations sur leur eoiup 
te et do les essayer. J'en achetai donc 
six boites ct. après en avoir pris cinq, 
je jouissais do nouveau d’une santé 
solide et je n'hésite pas il les recom­
mander il ceux qui se trouvent dans une 
position semblable il la mienne et qui 
souffrent d’une maladie corporelle quel­
conque."

Les Pilules ltoscs du docteur Wil­
liams sont appréciées en haut et en bas 
de l’échelle sociale comme un reconsti­
tuant et un tonique, pour homme, fem­
me ou enfant. Elles ne sont pas comme 
les autres médecines et demeurent ini­
mitables, malgré ce quo prétendent par­
fois des commerçants peu scrupuleux, 
qui offrent ou place des équivalents 
inefficaces. Voyez donc il ce quo chaque 
paquet porto en toutes lettres les mots :
“Br William's Pink Pills for Palo 
People” et en cas de doute, adressez- 
vous immédiatement au Br William s 
Médecine Co., Brockville, Ont., qui ju___

=,T. -blZTi So ï„nA.6," I Wanted-An Idea 5?
5 |

OWN ANTICOLÉRIQUE DU Du NEY,

Le grand spécifique contre 
le choléra et la 

diarrhée.

WM ïSi££*ssB*a*SOAP—M. Albert Gcrvais n'a pas de con­
current à Joliette pour la tapisserie, 
car depuis des années il on l'ait une 
spécialité et un achète en grande quan­
tité dans les guilts les plus nouveaux. 
Pour celte raison il est en demeure du 
vendre à meilleur marché que n’impor­
te quel autre marchand et olfro par ex­
emple pour fi cts la pièce une tapisse­
rie dont on demande 7 cts ailleurs ct 
qui à ce prix, nvouons-le, n’est certai­
nement pas vendu trop cher par un 
marchand qui n'en tient que pour lu 
simple satisfaction de ses pratiques. Au 
magasin donc do M. Albert Gcrvais, 
pour vos achats do tapisserie.

—M. Albert Gcrvais, marchand li­
braire, a reçu d'Europe, la semaine der­
nière, 8 caisses do livres de prières, tout 
spécialement faits pour être distribués 
comme prix do récompense dans les 
Collèges, les Ecoles et les Couvents. 
L’assortiment est des plus variés et 
comprend en fait de livres de prières, 
des livres qu'un peut acheter à la dou­
zaine pour 8, 4, f>, ti, 7, 8, Il et 111 cts 
en montant. On pourra aussi se procu­
rer citez M. Albert Gcrvais, toutes sor­
tes d'images pour les mêmes lins.

JOHN MARTIN SONS k CO..
4M lia» 81 Fini, MoctnU.%

C'est lo meilleur savon de toilette, pour MEUBLES ET
grands ou petits, qu’on puisse trouver. MATELAS

Que vous *yes besoin d'une chaise ou de „ _

•50 A 651 Hu* Craig, Montreal

100 MtS 4# BAUME CATARRHAL DU 
Du NEY,

PAPETERIES ENVELOPES
ETC.

The Albert Toilet Sow Co , Meus , Montreal.
Spécifique contre lo Catarrhe Nasal, 

Coryza (Rhume de cerveau), 
Ozène.lPunaisie, (Puanteur 

du nez) etc.

Imprimerie, Livre de Dlanre, ete. N*lImporte quoi 
etc. Ecrive# 
A CO.,

U56 Rue Notre Dame, Montreal.sang, tels que faiblesse musculaire, per­
le d'appétit, essoufflement, douleurs 
dorsales, névralgies faciales, prostration 
prématurée, toute maladie do femme, 
hystérie, paralysie, ataxie locomotrice, 
rhumatisme ct sciatique.

I.c liriicetel «le corail.
| Procured

■ In Canada and ail ooanttlea
I FtTHERSTONHAUOH A CO.
U Canada Ufa Building. «L James BL, MomtreaL 

Write or call (or i Articular#.

Nous vouons do recevoir lo nu­
méro do juin do “ Lu lionne Litté­
rature Française”. Le Roman
complet dmiscc numéi'o est intitu-,---------------------- »saxè sï ««os
une jeune fille, belle, riche, aima-
blc, sous le coup d’une reproba-' ^
tion géitértile causée par le souve­
nir de son itère, un haut dignitaire 
d’une (las souverainetés d'Améri­
que qui avait terni sou blason par 
dos actions ccucllos ct rapaces. Le
mérite personnel de la jeune fille I Montréal, ta aoftt isso.
et soit courage Ct Sa lovmtté (laits Bn ^P0080 & T°tro demende en d»te du 8 
te ci.voHstm.ccsdimclic, I.
X Cllt lUlX )CUX (lu monde Ct fllin-lme, madiHno Thomaa Bird qui soulïrait de- 
lemotlt elle triomphe de tous les puis longtemps do la maladie des Rognon., 
préjugés. En outre du roman le de»enu assez, grate pour forcer m» femme de

îiœssrsiïïü-* T"llttàl slilOB Ct poétiques et une quiui-|un long traitement, son cas fnt déclaré incu- 
tite de choses intéressantes.

REMÈDES INFAILLIBLES DU 
PROFESSEUR VINK,

Véritables spécifiques contre dif­
férentes maladies des chevaux : 
Gourme, Vers, Coliques, Souffle, 
Boiterie, etc., et je suis on mesure 
de répoudre à toutes les demandes 
et satisfaire tous les goûts.

Avis Public
Avis publie est. par le présent, donné 

que Pliilomùno Dubenu, veuve de feu 
François Xavier G t avelle, et Kmond 
Pubcau, demeurant tous deux i\ Lowcll, 
dans l’Etat du Massncliusctt, un dos 
Etats-Unis d’Amérique en leur qualité 
d'héritiers présomptifs, chacun pour un 
huitième, de Onésime Uubcau, absent 
de cette Province, présenteront à lu 
(Jour Supérieure, siégeant dans et pour 
le district,do Joliette, une demande 
pour être envoyés conjointement 
leurs co héritiers, savoir : Gcorgilo Du- 
benu, Joseph Bubcau, de St-Gabriol de 
Brandon, comté do Berthier, Pierre 
Uubcau, de Providence, Etat de Rhode 
Island, Marie-Louise Bubcau, épouse 
de Joseph Larocque, des Etats-Unis : 
Délina Bubcau, épouse de Joseph Du­
fresne, et Napoléon Uubcau, de Stc- 
Elisabeth, comté de Joliette, en pos­
session des biens du dit Onésime Bu­
bcau, tX l’ouverture de la dite cour, le 
neuvième jour du mois de juin pro­
chain (1897) au palais de justice, en 
la ville de Joliette ; ct toute personne 
qui peut ou pourrait avoir tX exercer 
quelque droit contre le dit Onésime 
Uubcau et ses Lions, est requise de 
présenter sa réclamation dotant la dite 
cour le ou avant le jour do la présenta­
tion do la dite demande pour envoi 
possession.

St-Félix de Valois, 21 juin 1897.
Pour les requérants :

Ciiévkau & Lavai.i.ée, 
Notaires.

A 1» veille de inonrlr

F.LLR N K3T PAR MOUT K l'ABPK QU’Kl.l.t A TROUVÉ 
UN ItXUÈDK roua LA MALADIR II* IIBKIRT.

VOUS TROUVEREZ A MA

Mort de M Augé l «h loups a» liiiuMa»

Il parait que la partie occidentale du 
Kansas est infestée de grands loups 
gris et de loups de prairie qui, depuis 
quelques mois, ont tué des centaines de 
veaux et de moutons.

Les éleveurs de bestiaux se sont alar­
més des portes toujours croissantes que 
leur font subir ces carnassiers ; ils ont 
ouvert entre eux une souscrition à l'effet 
de pouvoir offrir des primes relative­
ment élevées aux chasseurs qui les dé­
barrasseraient de ecs animaux. Ainsi la 
prime est de SI 2 pour un loup adulte, 
do Si pour un louveteau et de 51 pour 
un loup de prairie. X'oi;l une excellente 
occasion your les amateurs de sport de 
faire une belle partie de chasse tout en 
gagnant de l'argent. Mais il y a naturel­
lement des conditions tX remplir. Pour 
toucher la prime, le chasseur devra re 
présenter la peau ct le pied droit de 
l'animal ct faire en même temps une dé­
claration sous serment pour attester que 
c'est bien lui qui a tué la bêle dont il 
apporte la dépouille.

aveu

M. O. M. Augé, C.R. et ex M P. P. 
pour la division! St-Jacques, a rendu le 
dernier soupir, hier-avant-midi, vers 11 
lira, après avoir lutté longtemps contre 
la mort. Tous ceux qui l’ont vu, mala­
de comme il était, entreprendre la 

” dernière lutte électorale en mai der­
nier diront comme les anciens ù Wa­
terloo : “La vieille garde meurt, mais 
ne se rend pas." Le défunt est descen­
du dans la tombe emportant l’estime et 
le respect de tous ceux qui Vont connu, 
amis comme adversaires politiques.

Olivier-Maurice Augé naquit tX Jo­
liette il y a environ 62 ans, et après 
avoir complété ses études au collège de 
l’endroit, vint tX Montréal, ot't il so mit 
à étudier lo droit. Il est devenu par la 
suite, une des lumières du barreau de 
Montréal.

M. Augé a accepté premièrement en 
1890, la lutte électorale dans la divi- 
sion Ht-Jacques, on faveur du parti 
conservateur contre l’échovin Brunet,et. 
fut défait. 11 était élu cependant pour 
la même division on 1892. Sa conduite 
parlementaire a toujours été sans repro­
che. On no peut lui reprocher un seul 

yrote qui ait été contre les intérêts de 
lion pays qu’il aimait tant.

Nous offrons nos plus vives sympa­
thies tX la famille du défunt.

Toutes les variétés d’une maison de 
ce genre ;

rable, et elle fut forcée de quitter l’hôpital, 
Ce banl numéro sera envoyé à Ilca m6llecina lÿ déclarant qu'elle n'avait plus

ht Gabriel Montréal Can. sur ré- représentants M. Davis, qui me persuada de 
eeptioil (le 10c en argent on lie'"' f"'" essayer le Kootenay Cure. Malem- 

1”= Canmlie,,* ou
a met teams. I tlnua & voir sa santé s'améliorer. Au

meut ou j'écris, nous sommes convaincus, elle 
ainsi que moi qu'elle est guérie, et que le 
Kootenay Cure lui a sauvé la vie. Elle a 
maintenant bon appétit, elle dort bien, a un 
bon teint, et les organes fonctionnent bien 
régulièrement.

Ceux que l'on a vu l’biver dernier ne peu­
vent croire que celle qui souffrait d'une aussi 
terrible maladie soit maintenant aussi bien ; 
ce n’est plus la même personne, tant le chan- 

Cttlldi-1 6®ment est merveilleux.
Vous souhaitant des succès toujours cons­

tants et renouvelés, pour votre remède mer­
veilleux.

Je demeure, bien A vous et reconnaissant,
T. H. BIRD

Les parfumeries 
les plus

pures et les articles de 
toilette les mieux 

assortis ; •

L

P ni o-

Comté de l’tsKomptton

Dépenses d’élection* de J.
M A 11 ION

un

Les médecines,

Les drogues,

Les remèdes et les meil­
leures préparations qu’un apôthicai- 
ro doit avoir en mains.

Mai et juin 1897.
CTI Dépenses personnelles du 

dut Joseph Marion, comprenant 
sas dépenses pour assemblées, 
transport, frais d'hôtellerie, impres­
sion des listes électorales §109.55 

Déposes de l’agent 1C. Le­
mire

2f. Service poli ; attention aux or­
dres ; promptitude dans l'expédition ; 
prix modérés.

Queen'i Hotel. 4
« e* iiliiiruiHclena

Tous les ]ilmrmacions vous diront 
que lo BAUME It HUM AL est, do 
tous les remèdes pour lu guérison des 
affections de poitrine, celui qui so vend 
le plus.

51.00 Ciment “Crockery Mender”
ÉT-lilVCOItl

Melle Anna Jctté, (il le de M. Ur- 
gcl Jctté, cultivateur de cotte pa­
roisse, est décédée samedi dernier, 
à l’âge de 14 ans.

Total.................... §100.55
L’Assomption, ec 17 juin 1897. 

(Signé)

Ce ciment est d'une valeur sans 
pareille pour le cuir, le bois, la 
faïence, le verre, le cristal, le fer, 
etc,, etc.

Il arrive souvent que des cris- 
P ...Hi l ou des faïences de prix se bri­

lles états sont ouverts et soumis S61? T aoddent1*t 8?nt f^tés 
à inspection sur paiement de vingt “ute „vo“ ^ ‘X)n ounent pour
cent ins. en recoller les morceaux. Avec le
L’Assomption, ce 17 juin 1897. ciment “Crockery Mender" on peut 

Bmy. Rocher, lp*rer à œe accidenta. A vendre 
Officier-Rapporteur. | °he* Albert Gémi», Joliette. Prix 

- . lune bouteille 25 cts an magasin ;

1 tncouragez nos innonceurs. 1 “Ai"°otta^

J’espère mériter votre encourage­
ment ; j’espère obtenir votre patro­
nage et celui de vos amis.

E. Lemire

Agent légal.
J. Marion,NAISSANCE

—A Joliette, le 17 juin courant, 
l’épouse de M. Avila Grenier, tut 

I fils, qui reçut au baptême les noms 
de Ange-Albert.

S’eaal aille Incitement
Un estomac débilité réclame des mé­

nagements. Le BAUME RHUM AL 
-.préconisé contre toutes les affections do 
la gorge et des poumons, est facilement 

P" " assimilé et n’exige pas un régime spé- 
ft oial. ________

DECES

—A Juliette, le 24 juin, Marie- 
Blanche-Adrionnc, enfant do M. Adrien 
Chartier, A l'âge de 8 mois.

—En cette ville, lo 24 juin courant, 
Marie-Louisa-Aline, enfant do M. Eu- 
elide Baril, menuisier, it l'âge do 2 
mots.

J’ai l’honneur d’Itre, 

Monsieur,
I

Votre obéi want •ervheat,

J. T. OAUDETéM—Abonnes - vois à l'Etoili du
Noao, 50 «ta par année settlement.
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UFeillleton de VErou.e du Nobd. 

—No 44.
moi et du softa qui l’a traduit.

—Quel homme est ce softa de­
manda vivement l’efl'endi.

—Un homme des plus recom­
mandables, mon fils, Quoiqu’il soit 
encore jeune, il a fait déjà doux 
fois le |)ôlerinagc de la Mecque. De 
plus il est savant autant que pas 
un ouméla.

—Ce n’est pas ce que je te de­
mande, lmdji. La science ne donne 
pas de probité. Je voudrais savoir 
s’il jouit, d’une bonne réputation, 
quelle vie il mène.

—11 est très considéré quoiqu’il 
soit très pauvre. 11 a fait quelque 
temps partie de la corporation des 
Kopai, mais il a été obligé d’en sor­
tir parce que sa santé n’était pas 
assez forte pour lui permettre de 
supporter les exercices violentsque 
son vœu lui imposait.

—Cet homme a été derviche ! 
s’écria Mourad. derviche ICopaï, 
voilà qui est au moins étrange !

—Qu’as-tu donc ?
—Quel tekkié habitait-il V 
— Il a d’abord séjourné chez les 

pas parvenu. derviches de Brousse. Lu dernier
—Tu te trompes, l’auteur du lieu, avant de se fixer à Stamboul 

manuscrit a écrit qu’il s'appelait il était au tekkié d’Uskudar.
Phocas Nicéphore. —Alors je ne doute plus, Le vo-

—Je m’étonne que son secret leur, c’est lui. 
soit demeuré si longtemps caché. —Que dis-tu là, mon fils, songe

—Ecoute l'histoire de la fin de donc que-----
cet homme qui avait été assez fou Et il a agi poussé par Papas 
pour se lier à la promesse d’un Uglou.
empereur byzantin.. Mais, je t'affirme qu’il ne von-

Jean Paléologue le fit assassiner liait pas de vue même ce maudit 
quand le travail lut achevé ; il le arménien.
lit massacrer, lui, et tous les ouvri- Et moi. j'ai d’excellentes rai- 
ers qui y avaient pris part. sons de croire le contraire. Nous

—Comment peut-on le savoir avons reçu avis que Papas ( iglou 
puisqu’ils périrent tous ? s’était réfugié chez les derviches

—Phocas avait le pressentiment et en visitant L'skudar pour le 
que son maître se déferait de lui chercher je suis entré au tekkié 
pour l'empêcher de parler. des hurleurs et je suis à peu près

Quelques jours avant sa mort sur que je l’y ai vu. Malheureuse- 
tragique, il confiait ses icraintes à ment il m'a échappé, peut-être grà- 
un ami, l’auteur du manuscrit, et ce à la connivence de votre solia 
il lui donna tous les détails que je qui doit être affilié à la secte des 
viens de te raconter sur la cons- Àkkals.
traction et l’aménagement des ci- —Lui, un vrai croyant ! s’usso- 
ternes. cier à des chiens tic Druses ! c’est

Cet ami se tut, il craignait impossible, 
qu’une indiscrétion ne lui coûtât la —Dieu veuille que nous n’ayons 
vie. Encore moins osa-t-il pénétrer pas bientôt la preuve qu’il nous a 
dans les souterrains où d’ailleurs trahis.
le trésor n’était pas encore caché, Ecoutez, lmdji, je ne chercherai 
puisque les guerriers de l’Islam pas à vous convaincre; d'ailleurs 
avaient été forcés de repasser en vous reconnaissez vous-même que 
Asie, après avoir vainement essayé la disparition du manuscrit est un 
de prendre Byzance. événement grave.

Cependant Paléologue était mort Une dernière question avant de 
laissant à Constantin, son succès- nous engager dans une entreprise 
scur le secret de la citerne. qui présentera sans doute quelque

Puis vint le grand siège qu'eu- danger que nous ne le pensions, 
treprit Muhommed. Quelques jours Croyez-vous qu’en traduisant 
avant le dernier assaut Constantin cet écrit, votre softa ait comprit 
se voyant à la veille de succomber l'importance des indications qu'il 
enferma les trésors dans le pilier, contenait ?

L’auteur du manuscrit le sut. Il —Je ne le crois pas. C’est un
avait des intelligences dans le pu- homme simple, très détaché des 
lais. Peut-être murait-il essayé de biens de ce monde, 
concert avec celui qui lui avait —Si simple qu’il soit, il a dû
fait cette confidence,de s'approprier comprendre qu’il s'agissait d’un 
les richesses de son maître. Us n’en immense trésor, 
eurent pas le temps, —Il n’aura pas pris cela au séri-

Lu ville fut prise, l’empereur eux. L’histoire est si extraordinaire 
tomba percé de coups sur la b ré- que personne n’y ajoutera foi. 
che de Top-Capou, ses plus fidèles Comment veux-tu qu’un savant 
serviteurs périrent à ses côtés. Les tout occupé de ses études et [de ses 
autres s’enfuirent. exercices de piété, attache de l’im-

L'auteur du manuscrit se réfugia portance à pareille légende V 
en Hongrie où il mourut, dix ans Notre glorieux sultan lui-même 
après la chute de l’empire grec et refuserait de croire que, depuis 
sans avoir pu jamais rentrer dans plus de quatre siècles, les rie liesses 
Constantinople. des grecs vaincus dorment sous la

Allah n’a pas voulu que le secret terre, au cœur même de sa ville 
que cet homme possédait seul fut impériale, 
enseveli avec lui, puisqu’il a fait —Peut-être, mais Papas Oglou a
tomber entre les mains de ton père de bonnes fraisons pour admettre 
ce précieux écrit, puisqu’il m'a l'existence du trésor, 
inspiré la pensée de le lire, H y a longtemps qu’il cou liait une

Mais, pour nous conformer à la partie des souterrains, puisqu’il 
volonté d'Allah, nous n’avons pas avait fait de la citerne sèche un 
un instant à perdre, car tu ne sais magasin d’objets volés. 11 y tenait 
pas tout. même les séances du conseil supé-

Apprcnds que d’autres pour- rieur idc la lbande qu’il comnian- 
raient nous dévanccr. dait et c’est là que j’ai été jugé et

Que-dites-vous, had ii ? condamné ; c’est là que je serais
La vérité. Je te l’ai cachée jus- mort si Dieu n’avait fait un mira- 

qu’à ce jour, mais il faut bien que clc pour me sauver, 
tu saches que ce soir le manuscrit —L’arménien tu me l’as dit toi-
m’a été volé. même ne connaissait pas l’autre ci-

—Volé ! s’écria Mourad, le ma- terne ; tu l’as découverte par ha­
ll u.scrit vous a été volé! Et par zard...hazard extraordinaire,qui ne 
qui ? se présente pas deux fois.

—Je l’ignore, mon fils, répondit —La pierre mobile qui cache la 
Ab-ul-Kcrim. communication secrète entre les

Il était encore en ma possession deux souterrains n’est pas si 
ce matin quand j’ai quitté ma de- difficile à découvrir que vous le 
meure pour venir au bazar. pensez. Il suffit quand on l’a rc-

Avant de partir je l’avais "enfer- marquée de savoir le grec pour 
nié dans un coffre ou je serre mon comprendre le sens do l’inscription 
Koran. et pour mettre à profit l’indication

Ce soir, lorsque après t’avoir qu elle fournit, 
quitté, j’ai fait ma prière, j’ai vou- —Quoiqu’il en soit Papas Oglou
lu lire comme je le fais chaque jour ne suivra pas ce chemin-là pour 
une sorate du saint livre. arriver au trésor, puisque l’aquc-

Jc me suis aperçu alors que le duc est gardé par les soldats du 
manuscrit avait disparu, séraskier.

—Quoi on a forcé la serrure de —Assurément non, mais il peut
votre coffre V en prendre un autre, celui où nous

—Non, mon fils, mon coffre était allons nous!engager, 
ouvert. Je ne le ferme jamais, car —Comment devincrn-t-il que 
je ne reçois chez moi que les Os- sous les ruines ide ce monument 
manlis et tu sais que le vol est élevé jadis par les infidèles s’ouvre 
presque inconnu parmi nous. un passage aboutissant au réscr- 

Au bazar, qui renferme des h- voir V 
chesses immenses, il est sans c.v —Il ne le devinera pas, mais
emplequ’on ait forcé une boutique, stqqxjscz que,le softa soit un affilié,

—Il n’est pas moins vrai qu’on un ami, un complice de ce miséra- 
s'est introduit chez vous pendant ble. Dans ce cas il n’aura pas man- 
votre absence. Quelqu’un gardait- qué de lui confier ce qu’il a lu, et 
il la maison V Papas Oglou a dû demander à voir

—Oui, mon unique serviteur, le manuscrit. Le softa l’a pris pour 
Ibrahim, un ancien soldat de ton le lui montrer, 
père. Et alors vous conviendrez que

—Je le connais. Il est incar able not,e ennemi en sait autant que 
d’une pareille action. Mais, il a pu nous.
s’éloigner. —Je no croirai jamais cela. Un

—Une heure seulement m’a-t-il derviche, un lmdji ! se déshonorer 
dit et il a fermé en sortant la jwrte à ce point ! c’est impossible, 
de la maison. —Tous les hadjis ne vous rcs-

—On a du se servir d’unclfausse semblent pas. Abd-ul-Kcrim, et En vonto au magasin de A. Gor- 
clcf. Ce manuscrit ne s’est pas en- vous n’ignorez pas que les dervi- yftig jolietto

3SS&EÏ mmm
çonner quelqu’un. Du reste je me propose de faire dès estampilles à A. Gervais, Jolietto

—Personne, mon fils. L’existence demain prendre des informations qui 1 expédiera ftanode po 
de cet écrit n’était connue que de sur ce traducteur qui possède notre toutes lee parties du Canada,

JOUETTE_ ILLUSTBE” 0
Numéro souvenir m

secret. En attendant nous allons 
tenter l'entreprise. Que Dieu 
veuille qu’il ne soit pas trop tard.

—Tu oublies mon Hls que le ma­
nuscrit a disparu depuis quelques 
heures. Si tes conjectures étaient 
fondées, et je me refuse encore à 
l’admettre, nous arriverions néan­
moins les premiers.
• —Le softa a pu parler avant de 

dérober le manuscrit.
Du reste il estinutiledcdélibércr 

davantage et si vous êtes suffisam­
ment reposé, liadji 
treprendre sans plus tarder notre 
voyage souterrain.

[A suivre]

Ne eon tirez pin*, meed

Votre Remède existe 
Oui, il existe ce remède si long­

temps réclamé par la science et les 
nombreuses malades,femmes mariées 
ou non, riches ou pauvres. Le "Beau 
Mal” n’est plus à craindre, car le 
“Régulateur de la femme”, ce mer­
veilleux spécifique découvert par le 
Dr J. Larivière, qui guérit toutes 
Vs maladies inhérentes à la femme, 
donne du ton aux nerfs, purifie o^.. (P 
fortifie le sang, donne appétit, faci- ' 
Üte la digestion et prépare le systè­
me contre les effets énervants des 
grandes chaleurs. Ce remède est ap­
prouvé par des médecins éminents 
qui en connaissent la composition, 
et par les certificats de milliers de 
personnes qui ont été guéries.

Souffrez-vous, mesdames, depuis 
peu ou depuis longtemps, ce remède 
vous guérira infailliblement. Avez-

JLE VIN DE QUININE DE CAMPBELL FORTIFIE X
LES

JBJWL FUSILS A BAS PRIXnils ût €ww(aiiiiiw|ik Km presse z-voua de vous procurer 
ce recueil si intéressant qui con­
tient l’histoire de la ville de Jo- 
liette depuis 50 ans et rappelle à la 
mémoire ses curés, lus directeurs de 
son collège, ses députés, ses proto­
notaires, ses shérifs, ses géôliers, ses 
régiatrateurs, ses maires, ses églises 
et chapelles, ses conseillers actuels, 
ainsi que ses commissaires d’écoles, 
ses officiera publics, ses manufactu­
res, ses carrières, ses pouvoir d'eau, 
ses résidences privées les plus en 
évidence, etc., etc.

La beauté artistique de l’ouvra­
ge, l’intérêt tout particulier que les 
citoyens doivent trouver dans ces 
pages historiques, la modicité du 
prix, 1 out contribue à le recomman- 
mander.

Le “Jolictte Illustré" a sa place 
dans toutes les familles.

En achetant ce travail historique, 
vous contribuerez pour une large 
part à une œuvre tout-à-fait patrio­
tique et nationale. Qui peut refuser 
la bagatelle do 25cts pour se procu­
rer un pamphlet do G4 pages, illus­
tré et littéraire. L’autour voulant 
que ce volume so répande, l’a mis à 
bas prix, à la portée de toutes les 
bourses. Le "«Toilette Illustré” est 
on vente chez

Fusils " h arm," un coup, chargeant JL la culasse, 
r4 °°- tusil JL un coup, chargeant par le museau, 
fî.oo Carabine, calibre 22, chargeant A la culasse, 
I5.50. Carabine JL répétition Winchester, calibre 44, 
$14.00 Revolvers JL 7 coups, calibre 
Carabine Flobert, calibre 22, $2.00 Envoyez une 
etampe |*oump»taloguc de fusils, carabine», ai.iu- 
tcils de pcchc, de sport, etc, tu .

23, #1.00.LE SAC DE CUIlt.

I® tCAOj T. W.Doyd ASon, inajNotrc-Uamc. flunlrtal
ClIAI'ITItE IX

BLackleaD Gomme—Elles doivent même ivnverscv 
les murailles, crever la voûte et 
inonder la ville.

—Non, car le courant qui les ali­
mente est fourni par un réservoir 
situé sur un plan beaucoup élevé 
et ce courant s'arrêterait dés que 
le niveau se serait établi.

—C’est prodigieux, murmura 
l’cfl'cndi. Ces Grecs du Bas Empire 
avaient devancé la science moder­
ne. Peu d’ingénieurs ]xnimiicnt 
faire aujourd’hui ce que fit cet ar­
chitecte dont l’œuvre est ignorée 
de tous et dont le nom ne nous est

, nous allons en-

IOc.DU...
Le poli “ ROYAL BLACKLEAD" 

no tache pas les mains ni rougit 
au feu en exhalant des odeurs em­
poisonnées comme la plupart des 
polis en pâte ou liquides.

J«e poil le plan tconomlquo 
sur la marelle.

TELLIER, ROTHWELL & CIE
__Seul» Fabricants, MONTREAL

Dr Adam
Guérison instantanée 
du mal de dents.

MN VENTE PARTOUT»

Dépôt: ROD. CARRIÈRE, Mostixal.
« ft

vmrnm m

pour ; 
Catalogue. |

Magasins:^

’ 158, tj
rue Yonge.

El I INSTITUT KNEIPP, l
vous besoin d’un bon emplâtre, de- 
mandez à votre pharmacien mea^ 
"Female Plasters” ou écrivez pour- 
ces deux remèdes au propriétaire.

Dit J. Laiuyièkb, • 
Man ville, E. 1/

m DE MONTREAL,
2082, rue Stc-Catherlne, près rue Blcury. M
Traitement par Veau froide exactement ap­

pliqué .suivant la méthode de 1 Abbé Kncipp, 
pour la guérison des maladies chroniques les 
plus invétérées, du foie, de l'estomac, des 
intestins,desreins.de la vessie, rheumntisme, 

rveii-es, etc. Chambres hygié- 
l>ctision l i Kncipp. Douclicurs 

et poticlicuses diplômé*, sous le contrôle 
medical du I>r I.'Kcttyer. Kerivez pour con­
ditions et autres informations.

m\

En faites vous usage?
'y maladies lie 

niques et
AI.es musiciens (La Sonorité,
Y Ica prononcent ) Le Timbre, f ) <t> 
Il incomparables ] La Touche, 

ai pour \ Le Duree et le Modelé.
Etabli K en 1846

ü La Fonderie de Joliette,
JULIETTE, I>. Q.

DU NOUVEAU POUR 1897

se®C'est la meilleure clinsc pour 
la chevelure à tous égards. iJe 
même qu'aucun homme en y 
rélléehissant ne peut ajouter un 
pouce A sa taille, nulle prépara­
tion ne peut produire un cheveu. 
Tout ce qu'on peut faire, c'est 
de provoquer des conditions 
favorables à la pousse. Cela 
s'obtient avec la Vigueur des 
Cheveux d'Ayer. Elle enlève 
les pellicules, assainit le cuir 
chevelu, nourrit le terrain dans 
lequel les cheveux poussent, et, 
de même qu'un désert reverdit 
sous la pluie, ainsi les cheveux 
repoussent sur une tête chauve 
quand on en nourrit les racines. 
Mais il doit y avoir des racines. 
Si vous désirez que vos cheveux 
conservent leur couleur primi­
tive. ou bien que vous vouliez 
rendre ce qu’ont perdu les che­
veux gris, faites usage de la

SI VOUS TOUSSEZ PRENEZ LE

I BAUME RHUMAU
f l.« rtitbre «ptcIEque frauçaia pour la guérison des R.liume», Comomptlon, BroucblU, 4 

6 i;c. la bouteille. Eu venteaana toute* lea pharmacist et épiceries. À
ALBERT GERVAIS, Cette nmuufactnre offre en vente on 

grand nombre doJOLIKTTB.

Vingt-cinq contins seulement 
pour cette magnifique brochure or­
née de cent-Eoixante et quinze 
photogravures et comptant soixan­
te et quatre pages, papier de luxe.

Expédiée franco pour le Canada à 
30 cts l’exemplaire, Etats-Unis, 35

Moulins a Battre 
Moulins qui vanne 
Hache Paille Ho 12

pour doux chevaux.
f.

à un cheval.

ù la main ou
*66666 1666666666666666% avec deux chevaux.

Hache Paille Ho 9V/ >*-cts. à la main ou avecüi £«$ UcrtigesCanadiens français, donnez votre 
encouragement,» uxpersonnes qui ai­
ment à récommémorer le souvenir 
de ceux qui se sont dévoués pour 
leur patrie. Le pays vous en sera 
reconnaissant : La reconnaissance 
est une des plus belles vertus.

un cheval.
viz Hache Legumes, 

Charrues
K\\l/ Ct>

vl/ Cl. . . (?)
en acier et on fonte.Il/Vigueur des 

Cheveux d'Ayer»
mmaux de Ole ® Ornai la.il/
;;;il/ m L. Z. MAGNAN, , . :.t.il/Dentiers en Aluminium

Sont supérieurs eux autres, car ils sont tris 
minces, très légers, ne cassent pas et 

n’ont encan goût.

se produisent généralement chez 
personne faible, plie, mangeant peu ou /?) 
mal nourrie quelque soit l'âge, il y a AV

... heu demies considérer comme des signes de faiblesse. Dans ce cas il faut y,
W/ donc pfendre pendant un certain temps un bon tonique stimulant et nutritif. A

uneil/ MANUFACTURIER DE

il/ Biscuits et sucreries
DE TOUTES SOUTES

EN GROS SEULEMENT
JULIETTE, P. Q.

'll

AL’HOTEL “QUEEN'S” LmCoin hues Windsor et St-Jacqubs,
Montreal.

A quelques pas des gares da G. T. 
Ry. et C. F. R y Tout remis & neuf. 

Cuisine de première des»#. 
Salle de Billard superbe.

O. A *. VALLS».

$m <-
M. L. Va. Mognnu tiendra toujours 

un assortiment complet do biscuits 
et de bonbons de toutes sortes, et il I 
sera on état du donner satisfaction à 
sa clientèle, tant par le modicité de ^ 
ses prix que par la qualité de saf* 
marchandise.

M. MAGNAN prendra aussi dos 
contrats pour fournir aux marchands 
n’importe quelle quantité do tabac 
manufacturé de la 
MANUFACTURE DE JOLIETTE 
ainsi, que du tabac en feuille.

M. Magnan aura toujours en 
mains, le célèbre Vinaigre do 
Drouin, Frères & Gie, Québec, qui 
est reconnu comme lu plus pur ctQ 
le meilleur offert sur le marché ca­
nadien. Les meilleurs certificats' 
peuvent être donnés, car l’analyse 
eu a été faite et démontre sa liautoY 
qualité.

Essoyez-lo.

«
Dr Eudore Dubeau, Est Vennemie de la Faiblesse et de la Pâleur. Il renfermer lui seul tous ^. 

rt\ les éléments nécessaires pour constituer un médicalement essentiellement ~
A* réparateur, doué d’une saveur agréable, il peut être avantageusement employé ^'- 

même par les personnes qui ont dédain des remèdes. I.c VIN ST-MICHEL Xtv 
((1 est l'aliment passager des faibles, et c'est dft à ce célèbre Tonique si des milliers vQ 

/Il <*<î personnes ont pu reconquérir ce bien inestimable sans lequel les autres ne V V, 
«jÿ sont rien: LA SANTE.

_ L.O.D,
CninüRoiRx-DBNTirrE,

Frofcsaour nu C«>llôuo Dentnlru du la P. do Q. 
391 rue St-Uepis, coin Ontario,

Montréal. 
21 dôc. la

T61,11011,6162

C. A. GOULET,

jfoLMjjAjJ
■j §•:$•:$•: $r[57w ■isr^sr!

Marchand de
Chaussures, Machines à Coudre, 
meubles neufs et de seconde main, 
Poêles à fourneaux et de cuisine, 
harnais, chevaux et voitures à ven­
dre et à louer, robes de carrioles à 
vendre, foin à vendre on gros et en 
détail, bois de chauffage tenu à l’abri, 
en bois de corde et en bois do pcüle,

! (FEUILLE D'OR)

I TABAC COUPÉ
L©H3@:itera

ALE & STOUT BIEREl
Délicieux pour la Pipe

CE Tabac

fait les délices de ceux 
qui aiment un tabac 
aromatique et pur.

Il est fait par les plus 
grands manufacturiers 
de tabacs coupés ou en 
poudre du Canada.

i S
etc.

Tous ceux qui ont besoin dos ar­
ticles ci-dessns mentionnés sont 
priés de s’adresser à M. C. A. Gou­
let, en face de la Station des Pom­
pes, Jolietto.

Téléphone No 39.

WBm

® PORTER

(i ••

i 1er Jan. 97 la
ET

31janla.H
B. HOUDE&CIE

QUEBEC.
Pour Guérir lesEsl-ce possible?H <ü \X|

RHUMATISMES{ Oui, kn voici la preuvi.
Montréal, 10 août 189G.

& S. Ryckman, Kcr, Hamilton, Ont.
Cher Monsieur,— En réponse à votre de- 

mande, je suis lier de vous dire que je me ré­
tablis promptement.

Comme vous le savez, j’étais depuis doute 
mois incapable de me lever do mon lit, lors 
que j’ai pris votre précieux remèJe, le “Koo­
tenay Cure" ; les mé Reins do l’bôpitsl m'a­
vaient dit que j’avais la maladie de Bright et 
que je ne pourrais en guérir. Aujourd'hui, je 
puis sortir tous les jours. Mon corps qui était 
entièrement enllé est maintenant tout & fait 
désenflé, et jo n’ai plus de ces hémorrhagies 
des rognons et de ces terribles maux de tête 
dont je souffrais. Ma peau • repris ea couleur 
naturelle et je puis aujourd’hui me regarder. 
Je sais qu’il me faudra prendre plusieurs 
bouteilles pour me guérir complètement, mais 
jo suis convaincu quo le “Kootenay (Jure” 
est le «vul remède qui restaurera mes rognons 
et les remettra dans une condition régulière.

J'ai 18 ans et je reste avec mes parents au 
coin des rues Ottawa et McCord. Plusieurs 
personnes ici ont eu connaissance du mieux 
merveilleux que j'ai pris. Mon appétit est 
splendide, et je dors toute la nuit, ce que je ne 
pouvais faire avant de prendre votre méde­
cine.

J

i DENos tabacs à priser sont 
célèbres

ACHETEZ-CN.

PRENEZ 1.Afl
Salsepareille deJOHN LKMTT, y

BRISTOL vETABLI m 185? 

LORGE&CIE.,

LONDON.
Les Meilleurs Breuvages

r
Elle est Prompte, 
Effective et Sûre.

Ont obtenu la plus haute récompense 
Universelle, Chicago, 1893, et 
Mi-Hiver, San Francisco, Cal., 1894.

sur c3 continent à l'Exposition 
uno Médaille d’Or à l’Exposition de la

Surpassent sous tous rapports, tous les concurrents du Canada et 
des Etats Unis, et ont obtenu HUIT AUTRES MEUA1 LUES en Or, en 
Argent et en Bronze, aux grandes Expositions Universelles.

ELLE *VPUS
RÉTABLIRA

CllAFRLIKItS MàNCHONNIKUS

Demandez & votre Pharmacien 
ou & votre FourniHHuur21 rue St-Laurent,

MONTREAL.

Les plus hautes nouveautés.
13m.3m.

Prix spéciaux au Gros.
ON PORTE A DOMICILE DANS TOUTE LA VILLE. 

Téléphonez au No 41.

La Salsepareille de Bristol. i*
8. P, CBAMPÛUX, Epicier, Provisions,

Vins et Liqueurs
La dernière rage.

La plus haute nouveauté de 
Edison.

Vous souhaitent des succès constants, je 
demeure, votrû dévoué, Lit cou soinpiton guérie.

Un vieux médecin retiré, ayant re­
çu d'un missionnaire des Indes Ori­
entales la formule d’un remède sim­
ple et végétal pour la guérison rapi­
de et permanente do la Consomp­
tion, la Bronchite, le Catarrhe,
VAsthme et toutes led Affections, 
des Tournons et do la Gorge, et qui * 
guérit radicalement la Débilité Ner­
veuse et toutes les Maladies Ner­
veuses ; après avoir éprouvé ses 
remarquables effets curatifs dans des 
milliers de cas, trouve que c’est e<vn 
devoir do le faire connaître aux 
lades. Toussé par lo désir de soula­
ger les souffrances do l’humanité 
j’enverrai gratis à ceux qui le dési­
rent, cette recette en Allemand, 
Français ou Anglais, avec instruc-^ 
L’on s pour lu préparer et Vcmployyfir, 
Envoyer, par la poste un timbre -«J-— 
votre adresse. Mentionnez ce jour-

W. A. Noyés, 820 Powers’ 
Block, Rooheeter, N.-Y. 26nov.6m

R. Normarcut.3 SEUL AGENT A JULIETTE.
28nov.lan

[’Attraction de la foule |
Le Klnetoncope de poclie. EULURES ET E$CAÜIIEÏEi\'T Remington

L’KXNMUTIONBATAILLE COUIIETT-FITZ- 
MMBOaYN.

TYPEWRITERS.
Aussi machines A 6crire «l'oc­
casion, «les autres mnmifhc- 
turcs. Agents act ifs tUmmuKu.

Smckman a Archbald,
119, *ue St-PrANOOIS-Xeviin, Montrol

La librairie du Sacré-Cœur, tenue 
par Albert Gervais, a toujours en 
vente un lot do moulures de toutes 
sortes et de toutes qualités.

DKVous voyez chaque coup, comme 
si vous aviez été présent à la partie 
de boxe. Toute personne qui le 
verra en voudra un ou plus.

Tenez fermement le petit cahier 
d’une main et faites glisser les 
feuilleta avec l’autre main et vous 
verrez le mouvement de vio des

MONTREAL
Du 19 au 28 d'Àout.

ENTRÉES CLOSES LE IG D'AOUT H. LéveîlléMonture dorée,
unie, gravée,

polie, oxIiMe.
Marchand -Tailleur 

Employé pendant 18 ans à la mai- 
eon L. C. DoTonnaucourt,

1381 SUE SAINT-LAURENT,
MONTRÉAL.

Toujours on magasin un grand 
assortiment do Draps, Caaimire, 
Tweeds de première qualité et do 
Ta tons les plus nouveaux. Meil­
leur marché que partout ailleurs. 
Coupe parfaite et garantie. Une vi­
site de votre part est sollicitée,

18 fév. 1 an.

Moulnre »otte,
.Moutire noire,EXHIBITION'SPECIALE de BESTIAUX ma­

de toutes largeurs, depuis 3 cts à 
25 cts le pied.

Cadres de tous genres, chromos, 
images.

On se charge aussi de l’encadre­
ment à des prix très modérés.

Apportez vos commandos qui 
seront exécutées promptement à la

Librairie du Sacré-Cœur.
J •Hotte, P.Q.

gravures. itraçlions t/oiivclles et varices.

réduits sur

PRIX POPULAIRE - 10 Cts.

Taux de passages n 
les chemins de fer.

Tour liste de prix, formules d'ou­
trée, etc.,

Adressez-vous tt
S. C. STEVENSON,

Sec. et Gérant. 
Montréal.

tous

nal.
rt dans

lOju.Ôf.


